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Rapport sur un voyage archéologique en Thrace. (*r. iii-S*. Tliorin, l'dilPiir. 

Lee vases peints de la Grèce propre. Gr. in*4\ Tliorin, pditonr. 

Journal de la campagne que le grand visir Ali*Paoha a faite en 1715 pour 
la conquête de la Morèe. pnhlip |>oitr )n prcmiprc foi^ d'apro.H Ip inumrscrit 
dp Urue. Thoriii, cdileur. 

La population de VAttique, d'n|>l'^5 le» iiiNCri|)iioii5 i‘i‘rpiiiinpn( dproiivprlP.<i. 
Mémoirp, in-4*. Thorin, cditiMir, 

L'administration pruasianne en Alsace, i val. in-i5. l/ibniiric nciidpmir|iie dr. 
DiditT el K**. 

Le Balkan et rAdrlatlquo. ciiidcx d'eliiiiO''r4'i{»hip pt i vo). in 8*. Di* 

dier t'I C*. 

*• 

Mélangée archéologiques, i Hüipicultv^, i H 73 i Didier cl C'. 

sur la chronologie des archontes athéniens postëHeurs à la CXXH* olym- 
piade et sur la succession des magistrats éphèbiques. Gr. iti-8". Didol. 

Essai sur l'éphèbie attlque. 1 vo) iii-8*. Didol. (.Smi.( prr.w.) 

POUl P.VllAÎi'IlF. : 

Lee banquets funèbres. pludcA d'arcliénlogip flairée. ((^tivm^lP coiiroiiiip )>ar 

nnAliliit.) 
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NOIVKAI MEMOIRE 


M H 

LA CIIROAOLOGIE DES ARCHOM'ES 

l’OSTÉRIEtRS À I.A CWlT OI.\MPIADE. 


Les lieux derniers travaux publiés sur la chronologie des ar- 
chontes athéniens sont : 

i° Les Commenlaliones epigraphicte de M. Ncuhauer*; 

2” l'Essai que j’ai donné sur les éponymes postérieurs à la 
cxxii' olympiade et sur la succession des magistrats éphébigues 

Les Commenta tiones et l'Essai se terminent par un index alplia- 
hétique des archontes connus. A quelques ran“s exceptions près, 
les éponymes qui fout l'objet de ce nouveau mémoire ne figurent 
ni dans les listes de M. Ncuhauer, ni dans les miennes. Il n’est 
pas l)csoin d’ajouter qu’on ne les trouve pas, à plus forte raison, 
dans l’excellent ouvrage de Meier’, non plus que dans le tableau 
réxligé par Westermann pour la Real Encyclopédie. 

La plupart de ces nouveaux éponymes nous ont été conservés 
ou |>ar des textes publiés dans les journaux politiques d’Athènes, 
on par des fragments d’inscriptions inédites qui sont aujourd’hui 
au musée du Varvakéion. 

J’ai étudié avec soin ces fragments en 1872, pendant le séjour 
que j’ai fait en Grèce. On verra, je crois, que ceux-là mêmes de 
ces marbres qui, au premier abord, paraissent être de peu d’in- 
térêt, nous apportent souvent des renseignements précieux. 

Les lacunes dans la chronologie des archontes athéniens, à par- 
tir de la cxxii* olympiade, sont considérables; on pense en gé- 
néral trop facilement que nous n’arriverons jamais à restituer la 

' Un vol. iu-8". Berlin. Catvary, 18(19. 

* Un vol. in-8*avec tiiiil labtiviiu. Pari'., llôtot. 1870. 

* Commentatio seciinda . 'm-V, i85A- 
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suite à peu près entière des epoiiyiiies : rien eepeiulaiil ne saurait 
ser\ir ilavantage au pni^rès de l'Iiistuire éi iulile. Dès qu’uu leste 
èpi"raphi(pie est découvert, ce (pi'il faut tout d'ahoitl , c’est iléter- 
luiiier l’époque à lacpielle il appartient ; les nuins des archontes sont 
des dates: si nous avions la série complète des é|K)nynies, l’année 
précise à laquelle se rap|K)rte cliacpie document serait presque tou- 
joui's facile à fixer. On voit quelle est futilité de ces sortes do 
travaux et pourcpioi les .savants qui se sont occupés de l’hisloire 
grecque y ont toujours attaché une si grande importance. 

Je souhaite que ce .second essai paraisse aux érudits le mémoire 
le |)lus eomplet «pic nous jiossédions sur le sujet; je souhaite sur- 
tout (|ue de nouvelles découvertes nous pemiettent hienlôt, à moi 
ou à d’autres, île repixmdix' ces recherches et d’y faire des additions. 

J’ai dù heaucouj) pour ce travail au concours que m'a prêté 
mon ami M. Paul Koucart. Il avait riÆueilli un grand nombre de 
renseignements qui ont trouvé place dans ce mémoire. 


Lc.s .irchontcs qui foui l'objet du pré.sent mcinoire sont les suivants : 


t Éir< . . 

aô 

A/^£avdpo«. 

’J 

*jfi 

^SVQK^fit. 


’7 

Nixopivir^. 


•i8 

Ap/^7«i;^o<. 

^ Cl 

*•■‘9 


j Siopiiatos. 

*3o 

KypôQtot, 

(i T^)(avSpot. 

.3i 

Nixdpa;^o$. 

K^noXcfiOf. 


Nix/aÿ. 

H kOïfviup. ** 

*3.3 

\v^ôfTÎ paxoi . 

t) Knj^txpirvf. 

3i 

AfT(M»tp9Tnf. 

* lO kpiolo^cvos. 

35 

AxoXAo^ft^poc. 

1 1 \ptalaîo<. 

3è. 

Api^7&'v. 

* 1 a 

h 

Uâvtcttpog Vip^iiT'Jios. 

* 1 S ŸipéSrjs. 

38 

Mépfttos . . <Ppov7 KoÀ[ciD'Ti0«irj. 

*i4 .Vevxiof. 

S» 

Upa^ayôpas TttpoBéov ^opixiof. 

i5 

io 

AofieTiax</£. 

i5 ÀioxAnÿ. 

* 'l 1 

Tl. <I>Xa^iov .\tù>cOépovt 

1 7 Kofl^TOiC. 


viôf k^KtÇtéStts. 

i8 

\i 

Tl. ^Aaovioÿ <l>Aaov/c79 kAM^tiSov 

* 1 9 


woi kXHt€tdSiff. 

ao ilpuêiiç 6 UitÛc'w. 

i.3 

Aup. il>iAoxAinÿ. 

*31 ÉxixXrfi. 

4i 


•J 3 Kvyaflof . 

35 

KAsû^io^ [ilwAixxof] Aa<3o9;i^o«. 

i3 KaÀAi(r7(3aTry$. 

ifi 

kyo^oxXrtt. 

2^ WnifuHinf. 

^7 

<10. ApxaAof. 
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^8 Ks-x^f/ôietxof. 

* 1 * 3 . \ySoC^oi MifjaOv 

vto<. 

.‘)0 A. ^oû^niiof M)^}»rf. 

’ 5 i Kps€iiivôç yiapaO'à>vto<. • 

5 a Vifiot KCivrof KAc. . . . Ma/jaO<u» tos. 
ô 3 Tt€éptof KÀav^(0$ UdTpoxAo< Aap 
vrpxvs. 

\uxqucls il faut ajouter : 

I O a . . ù.'v. 

Kyaaiag, surccsspiirs d x\piff 7 d^e>'o#, noU*. n“ lo-iy. 

Les noms marqués d'uii astérisque se Irouvoiil déjà dans \ tassai; mais 
de nouvelles découvertes ou de nouvelles reclierchcs ont permis de pré- 
ciser h date de ces arcliontes. 

Le calaUfgue de l'Essai donne a/48 éponymats; ce nouveau mémoire 
y ajoute 44 noms qui ne figuraient pas jusqu'ici dans les listes. 

La limite à la(|uellc s'arrêtent nos reclierclies est la fin du in* siècle, 
cci.xx* olympiade, bien qu il y ail eu des archontes après celte époque 
(voyezenpaiiicuiiern*6i). Dcfolympiadccxxu, 1, a l'olympiade CCLXX, 1. 
on compte 692 années : on voit que ce sont environ Goo éponymats 
qu'il s'agit de retrouver et de lixer à leurs dates. Si fon consulte les cata- 
logues de Corsini et de Meier, la lâche paraîtra chimérique, tant le.s 
noms qu'ils ont recueillis sont encore peu nombreux. Mais leur successeur 
dans ces études, M. Wesiermann , est déjà arrive à i8i éponymats , parmi 
lesquels, il est vrai, il faut faire quelque> suppressions; ['Essai donne 
248 archontes; ce .supplément y ajfuiie 44 noms : nous ulleignons ainsi 
le chilîre 292, c'est-à-dire que nous comptons iii éponymes de plus 
que le catalogue de Wesiermann V 

Quant aux moyens de préciser celle chronologie, ils sc sont nalnrellc- 
ment multipliés avec le nonihrc des orchontes. Toutefois ce qui a renou- 
velé l'étmie des é[Kjnvmes po.sléricurs à la cxxii* olympiade, comme j'ai 
essayé de le montrer dans VEssai» c'est la découverte des stèles éphé- 
biques. (ics stèles noin ont fourni des éléments de calcul précieux en 
nous pcrmellaiit d'établir les synchronismes des magistrats du collège 
et dcH éponymes. Pour nombre de textes nouveaux, surtout dans la 
seconde partie de ce niéinoire, je ne fais que rciivovcr aux huit tabhaiu: 
où j'ai marqué la succession des cosmètes, des paidotribes et de leurs 
a>)lègucs df tous rangs. Ce simple renvoi sulfit pour indiquer à quelle 
olympiade se rapporte un éponyme. 

* U faut prendre |Kuir point (le roniparaisoii la liste de Westermann; celle de 
M. Aeiibauer, Mi|H'ri<>ure à tant d'égards, iai.sst' de rêlé une longm* péritHio 
(cxxii' olympiade, 1. à rxcv'. j » 39a années). 


ji) 

àô K'i'Tiaré»'. 

* .... nos Kas<rotj . 

.‘>7 Tito* . . 

.)H .... Çiog. 

.19 

Oo ^.ppoyévns. 
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I. 

0IAON. . . 

‘l•lAoI’. . ipj^oPTOi.j 
t’urrahtwH. 


(>)• ■ 

A5/: 

NEr ' 

THB’:-! 

EOHKBÎ 

I MHTHN.YR.; 

AYTOYIXPYZê' 
AOTIMIArHNEX'- 
ZAIAEKAITONPAIAé 
KAITONAKONTIZTHN t 
lo OPAOMAXHNXAPIZAN^ .. 

THNAPIZTOAHMON 

TE0ANQZAIEKAZTONf 
OYHiDIZMAKAITAONOMAîi:; 
ANENZTHAHIAIOINn,<,'iS 
ij EPITHIAIOlKHZElÊg^ 


l>an» uue eooroitn*’ : 

HBOYAH 

OAHMOZ 

(»)• 

■OYZE«>r: 

OIE<l>HBEYZAN 

îlo XAIPirENHZKTHZIKAS; 
TIMOKPATHZTIMOKPA10 
PAPAMYOOZAHMOXAPO, 

• .AKOZ0QKINOY 

OZTPA. ; 

Eli 


( 3 ), 

IVn» uit* coarooQ« : 


KAEOYZ 

QNYMEA 


PIOIAON’î. 

«lAQNIAHrMti 

AD 

MENEZOEY&W 
EYPIPIAHZt'D 
EYNIKOZAI?iD^ 
IZAPXOZZE ‘ 
01 

JTIOZ 


Fraginenls de slcle, marbre du Peiitélit|uc Frag. i et a . cf. fiirij. 
ipéni. i85i , n’ |6; Ani. hclt. n' (jgb, morceaux r|iii appartenaient au 
côté gauche de la stèle. Le fragmi'iit 3 provient de la même iu.scriptioii ; 
même marbre, même style et même gravure de lettres; même espace 
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outre* les lignes, siiulliluiic eoiuplêle des couronnes. l\emnr([UOz ;ui$si 
ren-lôle du cnlalogiic: 

OIEOHBEYZAN[t£>- £jPI<t>IAON. . . 

Entre le l'mginonl a et le fragment 3, lacune de quatre ou cinq lettres. 
Le fragment 3 appartient à la seconde colonne du catalogue. La colonne i 
contenait les tribus Anligonide, Démclriade, Krechthéide, /Egéido. Pan- 
dionidc et Léontide; In colonne a, le.s tribus Acamanlidc, OEnide et 
suivantes. Comparez Eustrali.adis. Ai*TpiÇ>; èiftyps^ixijy in-8*. Athènes, 
i85G, p. i5. — Phifologas, t. XII, p. 735. — Essaie p. ik. 

Ligne 5, lc.s lettres M et N ne sont pas certaine.s; ligne i8, on voit 
OYZE cl trace de <l>, EO[HBOYZ] Les noms des tribus Dèmélriadc et 
Antigonide ont été martelés. Le fragment 3 a été publié, mais avec de 
notables différences, par Pitlakis, 2^71 

[^xcr ri} 


6 aÙTOùf a7s<^dvcj x7T3 tov vofiov evra^ioLs évexev xal 

XoTtfilnç ifv StaT£AoO<yiv vipos tôp îvfioi» èvaivé] 

<rai xal top xsTati[oTpt€);v 

xai TOP ixoima 7 >jp [xseî rùv 

10 ÔTrXofÀd^y/v \apiaavh[pov xai tov xTra'nakxa^é- 

Xïjv Api<Tl 6 ht)p.ov [xai <r- 

xe^avô^at ëxa<r 7 ov [^aXAoû (rTs^ivu' dvaypi^f/ai îè 

r]é }f/r}<^i<Tpa xal t« ovà{ia[Ta twv èÇjjicûv rov ypafinaxéa rov xaxà 

•appxavel- 

av èv <t 7 >^A >7 . ré 3 c ye%>ôu$vov âraXwfia eis T>)r a^tjXijv fxepi- 

aat xovs 

1 5 èisl 3 ioix>^< 7 ci. 

ï) jSouAé [ô Jvfxos 

b 3>)gO£ Tf>e xo<Tp>7T>^v] 

Tf>v« ép[);Çoes . . . .xXéopç 


oi ép>;êciK7ae[TCÿ £7r]î <i>(Aor ... ? [àp;^ovTo«]. 


[ÀvTiyor/îoj] 

ao Xatptyévrjs KT7;<r<xA[éoi/s 
Tipoxparvï Tifxoxpâr [oxtf 
llapàpivSos Avpo;^(Xpn[u; 
[A7;p7;rpiâ3o£] 

. . . 0X0$ fhcüxlvop 
CXT7pd[TO\j 


d>iAa)v/Î7;[ff 

À[x«pai*Ti3o$] 
Msveo*0eé[$. . . 
E0pr7/57;$ 

Kt/i7ixo$ A. 
i<7ap)(os 

Oi[eci8oÿ 


a 
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Cette inscription fait coiinnitre deux fonctionnaires èp)iél>i(|ues. l'ho* 
ploniaquc Xap/asvSpo; et ic catapalLapliètc Xpttr'lôhrjfio-i. Ni fun ni 
l'autre ne iigurcnl dans les tableaux que j ni publics. (Essai, tabl. I.) 

Ce décret a été écril entre les olympiades cxviii , 2 , cl cxxviii , 3 , 807 
av. J. C., 266 (présence des tribus Anii^'onide et Démétriade) De l’olym- 
piade cxviii, 2, a l'olYinpiade cxxii, aucun des arebontes alliénicns 
ne porte de nom que nous puissions rcconnaitrc ici. Pour les vingt-sept 
années suivantes, seize dales d’archontes sont détemiinées. (Uuellc, 
Tableau chronologique*.) Onze années seulement restent libres; c’est à 
l’une d’elles qu’appartient rarclionic OIAON. . Pour ces onze années, 
nous avons les noms de plusieurs éponymes, mais sans renseignements 
sulTisants |>our fixer la date précise de chacun d’eux *. 

2 . 

llaaius. 

nouv. série, n* 198; Essai, p. 1 28. Le nom de cel archonte 
est d’une lecture diflicilc; j*ai donné mes conjectures dans le premier 
travail : depuisj’ai revu le marbre conservé à la Tourdes Vents, àAtliénes; 
je crois, avec M. Foucarl, qu’il faut lire èisi Uaffiov âp)(^otfros. (P’oii- 
carl. Associations religieuses chez les Grecs, iiiscript. 4 et 5 .) 

Èitl 'S,(à)vlxov âp)(^ovTos, }Aovvt)(^i^vos , dyopii xvpiat, 
ébo^ev rots dfyyewatv, KXéiTnsos M^üjvsvs ef[ws]v* 

}drfrp6hd>pu d^[t]ei>Oeî<rcL viré ri^ ispetas ^pxJ^s- 
^IxYfs Tifs yevopiévrfs èvï JIktIov ip^ovros xr\. 

Lecture de M. Foucart. 

* On rcmaitjuera la similitude de la rédaction .sur cc marbre et .sur celui 
de Nat/ar. (Euslratiadis , onrr. cité.) 

* TahUan chronologique des archontes éponymes tC Athènes, LabiUc, éditeur, 1871 ; 
travail fait avec hraiiroiip de soin. 

* Un archonte figure sur un décret des Orgéons. (Lisai, p. i33; Le 

Ba.s, Attiiue, ii" a 8 a; Arch. Anzeig. i855, p. 83; n* 2584; Foucarl, 

Assoc. rclig. n* 6 .) Sur le marbre de «l'/Aan», ligne 32 , nous trouvons fépimélcte 2i- 
pw Uoptos. Un orateur du même nom propose un décret relatif aux Orgéons sous 
l'arclionlc Démogérics, ( dpx- n* 1 98 ; Foucart , one. cité, n" 4 . bg- 1 •) L‘épi- 
mélèle cl l'oralcur ne sont peut-être qu’un seul personnage. Démogénes est 
archonte la 4 * année de la c.xv* olympiade, ce qui fixe la date approximative 
de farchontc < 1 mAo^ à une épo<juc à laquelle se rapporte évidemment la stèle 
épliêhique. 

J’hé.sitc à recoimaltrc rarrhonlc d>/Aou* .sur le marbre du Vaivaheion , parce 
que je lis EPI0IAON. . . et non EPI<t>IAnN. . . Il faudrait donc restituer 
iluXùveofc [Corpitij n* Ks 5 AI, h ce nom), d'iAdretxof ou iin autre nom com- 

mençant par *VtXov . . . 
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Le uhirbre qui fait connaitre nauT/a« nomme un archonte connu, àt}- 
^loyévrji. cxv'oiymp. 4» 3i7 av. J. C. (Dioclore, xix, a.) UacrioLS est pos- 
térieur à la cxxiT olympiade, mais de peu d'années; il est contem|K>rain 
de Zù)vtxos et de Cf. Essai, à ces noms. X4)vtxoe est nommé sur 

le marbre de Flso/o;. 2/fiOüf Wàpioi, orateur sur un décret rendu Tannée 
de ^n{iioyévrj9 , est peut-être épimélète sous (Essai, p. i33.) 

3. 

Ÿ.p[soyévrj9. 

Liste de souscripteurs publiée par M. Komanoudis, PhiUslor, t. IV, 
p. 34 1, inscr. 5. Trois colonnes, chacune de i45 ligfncs;àla ligne iiq, 
on lit : 

oi èvi Èpfzayévov 4p;^ovro;. 

L'inscription est cerlainemcnt, d’après le style des lettres, comme le 
remarque M. Komanoudis, de l'époque macédonienne. 

Parmi les souscripteurs, nous trouvons des noms connus : 
i” Kr7ipi<TisxfS , 

a* EvpvxAe/S)7$ Mixiawos KyjÇto'teîte , 

3” Kv^aâyjvsusve , 

4 * Èxsifjfsov KviaâTjvaiSvg. 

J’ai étudié la généalogie de Mix/an> et d É;^é37;po$, Hevue arch. t. XXI, 
p. 3a i •. Ce qui crée ici une dilTicullé. c’est que les mêmes noms se 

* Sur la généalogie , rf. Un-, arch. Inscription ties murs d'AthIncs, 

t. X\l, p. 3ig : 

Mtmaldeos, ne vers rolympiatlc ex. 

ÈxéSnpof, — cxvm. 

MvTfaiOsof, — exxTi. 

È^éSpfxot, — cxxxiv. 

}AvnoiOeof, — exut. 

Philistor, t. I, p. 197 : 

ol h-KcJf I Èx^èènpop MtnitJtOéov KviaOrtvaiéa \ dptrijs ëvtxa xaî ^<AoT([fx/af 
Tvt eU { é]avToùs xoi rôp Süfsop rop | àviOrtMap. 

È^iSnpot MpnaiOéov KvSaOrjptuevi | top Oetop ( laopêpop È)(^é3itfioi/ 
Kvèa$nv(uéa dpiùuxep. 

Les lettres de la seconde inscription paraissent être d'une époque plus ré' 
centc que celles de la première. 

Antiq. hellén. t. II, n‘’ iSay, épitaphe des temps romains trouvée à l’acropole : 
È])(^é3vpos I MprtoiOiov | KvêttOyjpaitvf , 

Antkoloqir, «Mit. Jarol>s, xxii, 55; épîgramnie en l'honneur d’É;^éJiif<o«, Albé- 
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|>crp(Huaient de génération en généralion ilaiis u*.-> deii\ faniüles. Nous 
ne pouvons donc pas arriver à mie dale précist* pour rarclmnlo 
yénjç. Il faut le classer entre l’oivinpiade cxxii et l'ol)inpiadc cxi.ii, et 
probablement après rol^mpiade cxxviu. En etTcl, presque tous les é|K>- 
nymes de l’olympiade cxxii à l’olympiade cxxvm sont aujourd hui connus. 
Si, de plus, on remaiapic que le texte dont nous parions est analogue 
de Ions jioinis à la liste do souscription de l’archonle Diomèdon', on 
sera porté à placer avec toute vraisemblance près de ho^aé- 

3 ow, cxxix' olymp. 3 , 362 av. J. C. 

k. 

È 7 ri ^vfifiàxpv àp;^or[TO«, éiri t>;s. . . 

3oÿ, hexàrtjs cypt;Ta[t'£<aÿ Ap. . .r}> 

0eo3[fiè]poo Bopixios è) [pa/xpa-reeer, Moo- 
vv;^i[àn»o]s 8et>Tipa per" eixdhas' (uà 
xai ei[x]off'7>) ri)s i:rpvTar[c/ 2 s , ÿ ifoiv 
àpx^tpechi xirà t>)v pain-[e/ar 'crvxvi, 

Tù>v isfpoéhp(i)v èTteyfnjÇtiev [ fl. 

(^MO''Uù)vos hp)(^ieve xai av[pvpàehpot 
éhoiev povXp xai tô 3y;[p&> 

s elirev’ ^[“71513^ .... 

Kôliler, bulletin de l Académie de Berlin » 1 1 juin i8G6. 

Le Corpus» n" 11a, donne un décret où il faut restituer le nom de 
rarclioiitc Séppa;^o«, copie de FourmoiU. 

enij.A XOYAPXONTOZEni THE... 

Le nom du greflier, sur l'inscriplion du Corpus» ligne a, se lit ainsi : 

IA]EniAP. . .HEGEOAQPOYOOPIK[IOEErP. . 

^ Ap. . .î;s B5o3cüpou Bop/x[io5 éy pappaTcuci». 

L’inscription est du temps des douze trilms (Dœckti et Kôbler, /. /.); 

nien, remarc|uablc par sa bcantc. L’épigramme e^t peut-être d’Arlémoi» ilc Cas- 
sandrcc, qui vivait vers la c.xvi* olympiade. 

Polybe. XXI, 3. nomme un Èy^éSvfios, personnage politique, qui jouait nn 
rôle important h Athènes vers raiméc aso av. J. C. 

Sur MneiW. voyez lîevue archéol. l. L; Ant. kell. 880 et gCa; ïlctXtyyevecit, 
16 janvier 1867; Pervanoglou , dreô. .l/iz. 1867, inscnpt. dex mur.s d'Atliène.s; 
Polybe. V. iü6; PInlarqne, Aratas, S .^1, et les demièi'cs remanpies de M. Ko- 
inanoudis. Athreatov, juin 1873, p. 10. 

' Cf. article cité et de pins Èiriy. ipéxS. i 85 a, n* fia. 
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(.‘lie ü2it donc |>02>léricur(‘ ii rolynipiade cxviii« 2. L'urclionti; 

est coiitcmporaiii de KXe(ifia;i^05 (B<eckh. t. l ; l\ssai, p. isf)): il.ippai- 

licntan premier quart du ni* sitrcle avant iiolri' ère *. 

U a. 

TifÀijatdvx^. 

lascriptioii iiicjdite, dtuil M. Kôhler cite rarelmute { //rnHCi » l. V. 
p. 33 ?), eonlenqNiraiii de 

5 . 

Atovù<rtoi. 

I^TJÎ Arovvcr/ov àp;^[ojt*Tos: EXa^}ëo).i- 
fâvo» ^cvTépii fxsr’ sixâîw, éxK/v<r/- 
y i(i [Iffpafsr, N(xi[s]ÿ lloAt^^^vou llôpie» 
ü^TTii» • iirsjS)) [A]X^^ir2p05 ei)(^pYfa1ov 
f) ixvràv ‘SttpvTXSvàiet mi xoivsi xii t$i- 

21 Tofs it'Tvr^âvovafi* T(we •aroXiTàir, 
xyiOef tO;^êi ^s^ù^^Oxt tsT ^ovXsf, tov« 

A«;^e»T»ÿ “crpo^îpovs eig rifv êthov- 
<T3I» èxxXt;(Tt2V )(p);f2TFi(72t 'SFSpi TOV- 
lo TCûv, yv<ofi);v Sè Svv^xXXeaân t)/* 

^[o]vXrjs eis rov Zfjpov, Ôvi hoxsi rst ^ov 
Xett tTtxivéijxi kXéz^tv^pov KaAAi* 

<r7piToü E^srlxXdv xii ale<p 2 vàxT 2 i 
^aXXoij (jTfi^att'Cüi , hchùcOat hè aùrœt 
I 3 xjl VToXnsixv hoxi(i29Ôéint èv twi 

S{xa^T7;pi£üi xaTi toù$ vàpovs Tovs 
Ss Q-etTpoOéras Ôrxv xai cji xjXijp^w 
5ixsaT);piov eis ëvx xxl -zssvrxxoaious 
htxaffliSf eiaxyaystv n}v hoxi(X 2 ai 2 v 
ao <7ei*veipavT« xxi ^oOrai -ïffepi [aôjroû 

T>;i> X2i fiij é[S^o'7&)]? 

xaj auTèt»? 


Komaiioudis, IIav5eüp3, février i 8()0 » p. 3 1 1 ; Comptes rendus de 

l'Academie des inscriptions , 17 août 1866; Perrot, Üivit public d'Athènes, 
p. 247. Le style des lettres et la rédaction indiquent l'époque macédo- 
iiieiiiie. Los noms propn.’s, à ma connaissance, ne fournisseiil aucune 
indication. L'archonte i^tovùtrtos ne ligure pas dans les listes rotiluét's 

' Kôlilcr, ltcrmr.<, t. V'. p H?. 
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pour le iv’ siècle avHiil nuire ère justpi'ù la r.xxii' olympiade. Après la 
cnn' olympiade , nous trouTons \tovvaiot t> perd riapdpovoe postérieur 
à la cm* olympiade {Essai, p. no). Sur le décret cité plus haut, le nom 
de rarchontf! n'est pas suivi de la formule perd xtX. Ce Aiorùoior est 
donc antérieur à celui qui succéda à llïpdpot’Oï. En consultant les listes 
reconstituées en partie, nous voyons qu’il doit appartenir à la seconde 
moitié du ni' siècle avant notre ère '. 


6 . 

Ti;^arîpo«. 

Éwi Te;^di> 8 poo ip^ovrot , M Ti}t Àx*p[«vT/îoï ... ? irpv- 
rjarc/as S«o< 7 iy[é]*o;> MerexpdToti M«p[«9ti>vios èypappdreu- 
ev], IlofriSeâtror ievrépat per* etxdSas, s .... tï;s ■crpvTave/- 
«î, epaiXtiala xvpla èv tût S-earpax, Tür ®p[oé5pa»’ 

éTse^loiÇiicp 

. . ISioaÙTOu (?) Oit>«ro« xai (Topirpéeîp[oi, éSoîri> T)}i ^ovXt}i xai 
TÛi 8);|pa)t' Nixéo^parot <I>iX/oxou <dopaie[ùî ehisv hseiiii 
. . ,ctoe àm Tov ^aaiXécas Eêpéi'Ov[; 

. . ïtJroluï vviïpSev x«i ■aape)(àpevos ft? ’BsàXei 

xai xar piS/ir Tors âpmvovpévois T[à>v laoXiTâw irpà< tov ^aisiXéa 
[EùpévT?] x»i ifùv E0pév[ouï t]})v dp;^i)v 

Komanoudis, E^>;pepis tüv ^lAopoÿûv. 3 octobre 186 A. Cet archonte 
a été en charge entre les olympiades cxlv. 4 . cl ci.v, .3 (ig7-i58 av. 
J. C.). Cf. Essai , archontat d’A;^ïi05; Rang. Ant. hell. n“ 457, 688 . Pour 
cette longue période, nous connaissons les archontes ‘Pï/îpfsK et k)(jxtos 
{Essai , à ces noms), ApItrTaixpos, ZcroxXijs, Nixopérpî. Voyei pins loin 
à CCS noms. 


7 . 

EvrréAepos. 


.\jiroX- 

Xàiojp 

pov 

kisi EiiroAépov ip;^or[T]oî cisi ti)»- . . . mpo- 
Tai'siof i;i SrpoîTéi’ixos [éypap- 

pdreuev, ^ovXifs yf/r>^l(Tp\ art [Ma] 

pévov Tt)s TTpVTaveUas . . . raiv 


' Sur les noinlireiix aiThoiilcs {|ui ont porté te nom de Aioruotor. tuais (pii 
sont postérieurs au nouvel é|ioiivrne. vov, Kstni, p- 1 so. 
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vfMéifyMv éirt<^>fi^tiev -aa . . . 

T>;Xï^[ 3 ii>. . . 

eÎTtev ■ éveiiy) ol] Vfnitiveis t[>>î AewuriSoi 
'BpvTavsias aftavo 

Suivent (lix-liuit ligues dont il ne reste que que!(|ucs lettres. 

KOvvi, i" .septembre i8(io. K^)7p. âp;^. .11037. luscription en l'Iionneur 
d'Apollorlore élevée par les pryUines de la tribu Lénniide. Le dème des 
AWaXtiat a toujours fait p.irlic de cette tribu, sauf durant les quelques 
années on les .Vibéniens créèrent les tribus Démétriade et Aniigonide. 
(Iloss. üeineii, p. 110' ) 

Le nom entier du greOier îlTpsTévixos STpzrovixou .KpaSavreùe est 
donné par une seconde inscription de cet arebontat (Kôbler, Hermès, 
t. Il, ]i. 337). Avfiiirpios Kri^iovot npo^iA/iriof étant orateur, Z<l>iXos 
est lionoré par le peuple pour les services qu'il a rendus aux Athéniens 
durant son séjour auprès du roi Ptoléméc, Tipeépsvos irrà toû ^aaiXétee 
llToXspsiou xai in> épt •apoaya-)^ peyiXy xtX . . . Rien n'indique auprès 
duquel des Ptolémee Zoilos était en faveur. Cf. Essai, p. 5 o; Anl. hell. 
.'| 53 . 710. 


8. 

k6i)vio)v à titomaiov. 

Inscription Irouvéeà .Skyros. (Lebégue, lievuearch. 1873, 1. 1 , p. 173.) 

.Nixa<T/(wi' Asjprrrpiov kasfvesSs «[lire]» ■ évtiis) rijç 
xaraXey eiaiji xav))0àpov imù toû ip;^ovTOï A9ri- 
vitàvos TOÛ Aioi>v<r/ov [TJipoféva; ô Txxr^[p] Àpxeof- 
%t}pot Ts;v Te ■ssopirijv [èJirevo;() 7 [(xé]> 07 <re i>s 1 }- 
5 îûvxro ^éX[Ti]o-[7]a xai Si([pa] ■aapévltj'^er t«û[c 
&eûi xai Ta Xoirrà àt>e(T7[p]â^>7 ^iXoriptM 
xai eiaeëüt xai àxoXoitOue Ti)i kOijvaiiiSv ■orpo- 
a/peoei • êir[ei>]s oSr é^. . .os ^ ■aâai aols ^ 1 X 0 - 
T[i]per[i>] jSouXopéroie xai ^iXoîo£[/ae] éxi- 
10 îe/]5[o]uffit> [nrpée] t[ô]v iijpov iy aOf;t isià)(8ai 

Tsûi Sijp[«i)i] éiraivéaai k[p]xsa(tr!pov [Il]ei<T<xpaTOu 
Papvoûaiov ïi<Te(ës)fae ifrexev Tijs “espùs tous S’E- 
ois xai ^iXoTipias Tijs sis ràv iijpov xai a-7eÇa~ 
v[«è]aai aÙTÛv x[it7ov] als^ivot • ivaypi^at ii 
1 5 xai rà sfojÇurpa ràie rùv 7 pap[p]aTéa toû itjfsoo 

év a'iijXs) Xidlsnp [x]al alrjaat ép àyopâi • sis [îé] T^ 

0 

' Ekiaif p, i-ii; lical ennrhpœiUe , I. î, p. 1^7^. 
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âvr} fi»^>)v ri)s alyjhis xïi ti)[v i'iviOsoiv 

(t]ii TÙii ttjiiav Toi irjitov TÙ yevàturov «r[àA&>- 

ux. 

O irjfias. 

Corsiiii adiiH't dans les listes, d'après Atlièiiée [olympiade CLXxm, i), 
un archonte du nom d’À 9 vWxu> (t. Il, p. lOi; t. IV, p. i 17). Toutefois 
il rcm.irquc que ce nom est iiiccrlaiii cl que ce personnage, d’après l’Iu- 
larqiic et Pausanias, s , appelait Àpia 7 iW. l.e philosophe cilé par Alhéncc 
comme tyran d'Athènes au temps de ,'sylla est évidemment Apio'/tav et 
non Àff>tvia)v (Meier, Commcnialio secundu , p. 76). Les témoig'uagcs de 
Plutarque et de Pausanias sont trop formels pour ne pas infirmer le 
texte d'Aihénée. Nous ajonlcrons que la série des tétrailrachmes de Mi- 
thridate porte Irès lisihlement le nom d’Arislion, ce <pii lève tous les 
doutes. 

Cet kpiaTluv fut tyran d Athènes, mais rien ne prouve qu'il fut ar- 
chonte éponyme: c’est ce que Meier a montré contre Corsini, p. 76. 

VkByjvitùv nommé ici est fils de Aiovétrios. Celui qui est cilé par 
Athénée est fils d’À 0 );W&)v. 

On voit qu’il n’y a pas lieu de reprendre la thèse de Corsini et de 
conihattre rarguincntation de Meier. Ce nouvel archonte n’a aucun rap- 
port avec le pseudo éponyme qui a été rayé des listes. [Essai, p. i la.) 

Dans ces conditions, il faut reconnaître que l’archonte \0yjvian' de 
l’inscription de Skyros est nouveau, cpie de plus il est postérieur à fan- 
née igfi avant notre ère, époque où celte ile fut donnée .aux Athéniens 
par les Itomains. (Tile-Live, XXXIIl, 3 o.) 

KTn<riXp 0 tT 7 /$. 

Berichi ûber die zur Bekanatmachang ijceigiielen Vtrhandlangen der 
Kônigl. Preuss. Akadcmiedcr Wissenschajlen , iSû.'i, p. Cay. Inscription 
d’Inihros, portant la date issl K.T>)<jmpiTo\t 4 p;^ot>TOî. comptes et inven- 
taires religieux; les zspintopsi sont .Athéniens, l’un est Bopi'xios, l’autre 
Axpirrpaéï; l'inscription doit appartenir au temps où linhros dépendait 
de fAlliquc (cf. n*8, inscript, de Skyros). L’archonte Knjoixpirj/ï est 
Athénien. Linscriplion est du 11' siècle, .sans que la date puisse être 
fixée ex.aetemeni ‘. 

* l.e nom Ktnmxp^rnf n'est pas l’iaâpient. .Sur les ilémoliqnos altiéniens à lin- 
Iti'os. cl’. Corpus. n“ aiât». 
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10-19. 

Xpialà^vot , Xpialtîos, , Upùhis, \cixios, KaAAn^&>s>, 

AioxA>);, Kéit'Tos, .\purlô?o[vXos], 'it/vcov. 

J’ai signalé dans l'ffjjni sur les archonlrs alliéniens postérieurs à la 
Clsxil' olympiade, (>. Sa, une inscription qui me paraissait con,server 
une liste d’éponymes. Ce marbre avait été publié depuis longtemps par 
Pittaki.s (É^ 7 p. ip^. n* SyS) mais cette copie était si déreclueusc que les 
savants qui s'étaient occupés de la chronologie athénienne n'en avaient 
tenu aucun compte. J’ai montré le caractère éponymique du monument, 
en ajoutant que tout commentaire développé serait prématuré tant <pie 
la stèle n'aurait pas été retrouvée. Il a même clé nécessaire de marquer 
d'un point d’interrogation, p. laS, un des noms d'éponymes que don- 
nait Pillakis et qui n’élait pas l'orme selon les règles de l'onomalologic 
grecque. 

Ce nmrbre a été retrouvé (lar M. Eustraliadis. qui vient d'en publier 
le fuc-simite lilbographié, âp;^. nouvelle série, p. 4o5. M. Eustra- 

tiadis se b<jrne à fiver le leste; il esjière que Je reprendrai le commen- 
taire que J'avais dû laisser inachevé. 

Voici d abord la copie de ce teste mutilé : 

lOY 

t:,OS 

ISTAIOY 
APIZTAIOS 
Eni0EO«l>HMOY 
EniKAHZEniNIKOY 
EniHP: JAOY 
AEKMOZAYOlAIOr 
EOAEYKIOY 

ït.rcrrz nonAiozoYOPioz 

k.OZZH EniKAAAI<>ajN:.0?:.3 
EniAIOKAEOti'! 
r’rrOHENOYEYAOHOZ 
MïiArAZIOYEniKOINIÊ-àO.’SVa 
r.’jüNOZ EniKAHZE'l 

^JAZIpY EniAPIZTOBOl . 

ÎÎ-OY 

I EHlZHNiS 
EniTE .. 

' I.c Bas, I iiv. un h. ii' 2 .S 2 . 
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Le» 0 porlcnl des upices. Le iimrbre esl brisé à giiucbe diiiis toute bi 
longueur, et à droite, à la partie inferieure, où nous ir.avons plus la lin 
des noms. 

2EIIIN? 


Eiri] î 

Eui] ou 

os 

. .]a'la(ov 
Apurlatos 
Éwi Seo^Jiwv 

Y.TstvlxoM 

ÈTtl 

Aéx^os Av^t^tos 


io Aevxtov 

Eiri] ou« 

IlÔTrXiof OiÇptos 

... .OS 7,1} 
Ènl. . .Tov 

Éwi K3(>Ai^wi»[T’o[ÿ 
Èvi AioxA£o[tjÿ 

Éiri kpijalo^évov 


.... s 1 \]yaialov 

1 .^ ÉTri Koitnov 

Ÿ.Tsi. .ux'os 
[fclTli?] ky]cuTiov 

ÈtuxXïjs Éir[M»/xot> 
Liri Apt(y7o€’o[vAov 

ov 

Kwi 7.1JV. . . 

OÜ ? 

20 ÉTri A? ou Aü. 


Non-senlenient celte nouvelle copie conlirnic les coiijccinres que j’ai 
émises, mais elle les rend certaines. En effet : 

1 ° Nous trouvons sur cette liste nu moins trois noms d arcliontes 
déjà connus par d'autres documents; 

i' Ces trois nrebontes, d'après les travaux antérieurs, appartiennent 
à une même é|>oquc; 

3' Ils .sont inscrits sur le marbre dans l'ordre. <|u'nn a dù observer si 
on a voulu se conformer a la succession chronologique des époiiyiues. 

Ces archontes sont ; 

Àpi]<r7(iÎ£i'o«, col. 1 , lig. G. 

Heo^poî, col. î, lig. 6. 
col. 3, lig. d. 

ApialàSevos. J'ai étudié la chronologie de cet archonte. Essai, p. 34. 
Il est contemporain d’Hpaiâr^s. En effet, sous ces deux éponymes, le pai- 
dotribe épbébiquc est le même, «biAi'aî <t»peàppios {Troisième lahleaa des 
magistrats éphébigues, à la lin du volume).' 
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J'ni donc cinssc kpur^ôievo^ près d aux environs de 1 olym- 

piade crxxx. 

Beô^Tjfios est archonte durant In quatrième année de l'olympiade 
cLxxix, 6 a/Gi av. J. C. {Essai, p. iaa‘.) 

Üfxü^yjs {Essai, p. 34) est en charge durant lolvinpiadc ci.xxx, i, 
6 i/ 6 oav. J.C.*. 

Un archonte AtoxXijç àioxXéovs ligure sur un décret des Héroïstes 
{Essai, p. I ] 8 ). J'ai reconnu dans ce personnage le magistrat monétaire 
de fa série de ltoxXi)s et Apoirw, parce que ce second nom. très-rare, 
se lit sur le i^iarbre dos Thiases où il désigne le tréîKiricr, et j*aî attribué 
l'éponyme àioxkrfe au i" siècle avant notre ère. 11 est vraisemblable que 
le ItoxXijs de notre catalogue est l'éponyme àtoxX-^ç àtoxXéovs. Toulc- 
l'ois, sur ce point, il ne saurait y avoir certitude. Ce nom était Irès-cora- 
muii , et ridcnlificalion des deux personnages qui ]>ortent le nom d'Apo- 
TTOS peut donner lieu à de graves objections. Pour qu'il n’y cùl aucun 
doute, il faudrait que le marbre portât éiri JitoxXéovs rov àwxXéovs; or, 
ce premier nom n'était pas suivi du patronymique; le fac-similé permet 
de le constater. 

Le marbre 578 de ï Ephémiride conserve, en deux colonnes, une 
suite de dignitaires classés par archontat. On a laissé deux fuis, après 
le nom de l'archonte , une ligne en blanc (col. a, lig. 1 □ , 17 ). Ceux qui 
ont grave par année celle liste de fonctionnaires, quand personne n'nvait 
été en charge ou qu’une autre raison s'opposait à ce que l’on inscrivît le 
nom de ce dignitaire, ont donc nommé l'éponyme sans ajouter au-des- 
sous aucun autre nom; la suite des éponymes est comfdèle , celle tUs digni^ 
taires ne Vest pas. 

Le texte corrigé par M. Faistrntiadis permet de restituer le tableau 
suivant : 

[Api]a7é5evo«, antérieur a la crxxx* olympiade. 

.... Ù)V. 

Lacune. 

I. [kpi\al(tîos, a.xxix, 3. 6 a av. J. C. 

• Kuseb. Pamphili , CAronicorow canonum libri duo, édit de Milan, 1818, 
mention de Seà^(io<, 1 . I, xxtx, p. i 3 A, mais sans date; XI.TUI. p. 317, Con- 
clttso ancre in M. Valerio }fcssala et M. Pisone qui contuUilnm <fcssenint Theo- 
phimo archonte d/Arnij, V année de la ci.xxix* olsinpiadc , année Ü93 <le Home. 
— Clinton, Fitsh fhllenici, i 83 o, t. JII, p. i8o. Li nouvelle inscription donne 
raison à Clinton contre Weslennann qui , suivant Niebuhr, Klein. Schrif. p. 3A9 . 
allrilnie Bso^nfioe b la 3 * année de folympiade CL.’ixix. 

* Tovrov (Kodaatpoÿ) J* ai vpâhai zrpd^eif év£re}.é( 70 tj(rav ÔXvfixidêof rift ixa- 
Toalüf xai àySovMoalüs xarà rà vpSrop éjos iit' ip^ovros À^riiaïc Upd'Sou. 
rHfHlore . I . IV. 7 ; Clinton , I. III . p. 1 8 ?. 
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1. 


ei.xxix. /(. (3i nv J 

5. 


r.LXXX, 1. 60 

h: 

Aevxtoÿ, 

CLXXX. 3. r>() 

5. 


ct.xxx, 8. 98 

(!. 

Xtox/Sjs, 

ct.xxx, 4 . &7 

7- 

Kôiptoj , 

r.i.xxxi , 1 . r>(i 

8. 

Apt(r7oÇo[t;Ào5, 

ci.xxxi, a. 95 

9 - 

Zijv[<tyv] , 

ci.xxxi, 8. 5/( 

10. 

A 

ct,xxxi,/|. 58 


d'après Dioilorc vi Eusèbi*. 

L arclionlc de la première aimée de i oi^inpiade oi.xxxii e>l lIoXè;^ 2 p- 
pw [Essai, p. 3.’)). L'archonle \Tzà)rj^ts (Essai, p. 3/|) doit être placé 
aux environs de la même date; je l’avais classé enlrc rolyinpiadc ci.xxx , i , 
el rul^inpiadc ci.xxxv. Un voit cpic les années (pii peuveni lui être ns- 
si^Miées dcvicnncnl beaucoup moins nombreuses. 

Ainsi ce texte 

Donne neuf archontes dont la date peut être déterminée; 

a* Connrme Tépoijuc proposée pour kpitrlv^evos, contemporain de 
réponyine Ufwiyji, mais antérieur de (piel(|ues années à rot archonte; 

3* Diminue la jiériode mi nous devons chercher à placer XTSùhj^n \ 
don! je n’ai pn rolrmiver la date certaine*. 

' Cf. ii<Tiins,\. V. p. 338 . 

* On remarquera, culoune i, ligne 8, que, nu-dev^ous du mut . . . .woe, il 
existe um* lacune M'inblahlc à celle que iiouh constalon.s roinnne 2, ligne ii. 
Je resliluc donc à lu ligne 9 . . et je considère les letlr("« aaiou comme la 

(111 d'un nom d'archonte, lin archonte kyaoûu [Essai, p. 1 10) figure dans les 
listes, inai.H n'est pas classé. Il sc lit sur une ampliore paiialliénatquc. Ce serait 
un fait si grave et si contraire à {'opinion reçue <pie de trouver une amphore }>a- 
iiathénaîqiic d'une ép<H|ue au.ssi l>asse, (pie j'indique ce rapprochement sou.s 
tonte réserve. De nouvelles découvirrtes seuh'a |>oumml en montrer la valeur. 
Quoi qu'il en soit, on admetlra.je crois, que ic nuin ^'kyatsiaf donné (xir notre 
itiarhiv doit figurer parmi les archontes des environs de {'(éyiiiplade ct.xxx. 

Col. J, iig. 8. Pour nou-s rendre compte de la lacune, rcstilnons l'inscription, 
en ayant Soin de toujours placer les préjxtsitions irtï sur une inétiu' ligne : 

EniAPir|TO=ENOY 
. . . .ZArASIOY 
Eni. .CüNOZ 
EniAr]AZIOY 
OY 
I . 

Il ne m.inqiK’ an nom d'- faccli'mle , à ia ligne S, cpie d«*ii\ lellirs. (ie fait 


Digitized by Google 



17 — 


20 . 

ü oti b Wnduiii, 

Pillaki», Am tcuiw Aihvna, p. 50 ; I\ou!>aiu*r. Oirtr ppigraj’luac , p. . 
imlo G; rt;*ngalK’, Ant. helL l. II. n“ 58 1 

I/inscriptioii conserve simplement : 

EniAPXONTOZHPQAOYTOYRYTeEQl 

Le clômotiqiie Ilrr^ew (du dème de riiT^ès, de la Irilm Cécropidc) et 
le nom propre porté en p»uiiculier par un (ils de Pclops et par 

(p grand-père de Thésée, sont également réguliers. 

Celte inscription prouve, qu’il y eut Inus arrliontes du nom d’Ilérode, 
de l'année 6o av. J. C., kriixôs, et IliT^iiijÿ, ou 

à IliT^^céÿ. L'é[Kmyme \\pdjhtis b lOTÔÊa’ÿdoit être postérieur à rannécGo; 
c est pour celte raison qu’on ajoute à son nom un <léniotiquc ou un pn- 
Ironymupio. 

21 . 

K 7 r»xA>)f. 

tfcrculanensium quicsupcrsanl collectio a liera , p. i g i . — - Phi- 

/o/o^«5, zweilerSupplemenlband. p. 536 . — Philologlsche Anzeigrr, 1870, 
t. Il, p. aG. — Academicorum phthsophoram index Uercalanensis cdiliis a 
Franci.scn Bueriielero. — index .sclmlanim in univ. litlcr. Grypluswal- 
densi per semest. Iiib. mdccci.xix-lxx Imbendarum. 

Kapvedt^oe hè toO Wokepap 1 ’/pv rbv ^iov èv Ÿ,vtxXéovs \ âp)(p%*TOt èyke- 
AonrÔTOf I à Tipaevs T>)v|<r;^oA^ (Col. xxx.) 

Carnéade, d’après Diogène I.*ûerle, IV, 9, mourut à l’age de quatre- 
vingts ans, olymp. ci.xii , 4- H eut pour sueeesseiir Kipreiîï^^ ô lîoXe- 
qui dirigea durant deux années l’école académique. (Papyrus, 
col. XXV, ah imo 4 ; Bueclieler, p. 16.) L’arclmtile Éir^xA);# e.sl donc de la 

c.sl iiilércNsanl, mai.s les ronjeclurc^i restent enrorc nombreuses. La est 
longue, en clFél, des noim propres grecs de quatre et cinq letlre.s qui ont le gé* 
nilif en wvof. àwv, i<jiwv, IÇ/cee, iÇiù)p, k^i:av, Aduv, N/xcee, kypvp, xtX. 

M. ^euhauGraaus^i étudié celte inscription (Car<e rp/^rapAica*, Berlin, 1872); il 
rapporte cette série d‘éponyme-s aux dates que je pro|M>.se, mais il n‘a pis pu pro- 
filer de la copie de M. Lustratiadis : ainsi s'expliquent les ditTerence-s que pré- 
sentent son travail cl le niien. 

• Hossopoulos : f'.y^ipiâiop lifs ^éXXrtPixiis àpx^aioXoyitxif kOi\p. i8fii, exem- 
plaire de l’anteur, annoté pir lui |K>iir une noiivelle édition. Je dois à M. Hos>o- 
|K>ulus la commuiiic.'ition <le ce travail. 
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CLXlll' olyiiip. a (137 av. J. C.). Cf. Essai, ji. lao; ( urpus, n" 108; .-Irr/i. 
Anz. iSl'-'i, 460 : Hermès, t. V, p. 33 a 

22 . 

KCyapoï. 

Herculun. l. L col. xxvi; Philol. i. l. p. 54 a; Phil. Anz. 1870, t. II, 
p. a 5 ; Biiecliclcr, p. 16. 

ZexàTeti iè t^|toû KapveiZov ueT«AXa|7i7ï ialepov in' ipy^emot •mip 
j)piv EOyàlpJov, Bïp7>;!Xi&>P(>î fssjvin [éJ^JXnrer. . . 

L’nrclionlo E 4 )ïfios .ij)parlicnl à l'olympiade ci.xv, a, iig av. J. C. 
Cf ÉTixX^î*. 


23-27. 

KaXXhlptros, Ilaffiàî»;*. AXs£ï»îpoî, SevoxXijs, 

Hixojsévrjt. 

Ilerculanensium vnluminum , col. xxvil; Buccliclcr, p. 17; Philolopus cl 
Pliilotogische Anzeiger, L l. 

. . .npoaXaëùv t)Jv toOI ^i'ou peTaXÀ*7'>)i> £ijool<Ta|TO èni KaXXtalpà 
TOU, èni IIa|eri[à]Sou î’ Hepot Xéjovaiv. . . . ECêovXoe] maTpài .\vrr/vopos 
yey o | etoî \Xe^âvipou zôrs \ ipxpvros èni T . . . ] fier* pijvàt -rivas KaX | Xi- 
xpirouï ECSouXoî, <ûv|îi t« y^uei É^^o-ios, k-)a\ priai cop iè pe-rà T))t> 
Iiep|(T^&); jXaxriv. . ulù;|ei>v tloXul^eov èvî E£vo|xX^out t>;v irâ^Xucriv 
Toû ^lou énoiiiaaa', cni Ntxop^li'ov; is. . . . 

On n'a pas proposé de reslilullon certaine de ce texte. Noms nous 
bornerons aux renseignements incontestables qu'il fournit. Le passage 
forme un tout où nous avons la suite du n'cit; il e.st vraisemblable que 
les .arcliontes sont rappelés par ordre de date. Lu prise de Persce ar- 
riva la première année de la CLiii* olympiade (1G8 av. J. C.). ZevoxXijs 
et Nixopiin;* sont de très-peu po.sterieurs à cette date et contemporains 
l'un de l'autre. KaXXf<r7p*TOî, llaaiàiijs et ÀXéSxvîpoï sont antérieurs 
à la première aimée de la CLili' olympiade. La restitution IlaiTiàSi;; est 
proposée par .M. Bueclieler; elle p, irait devoir être .admise. SevoxXris 
ligure dans les listes {Essai, p. 1x8); «cet éjionyme, ai-je dit, appar- 

* Col. XXV et XXVI, Plâtol. p. 54a. Je propose de restituer xaréalpt-lie Zi 
É[xix'|AJob[r ipx^ovTos (Kapvca'Jar) xaréhvev Si ZtiZo^ov rà» ava^okaoliv Kpd- 
TT)TA Tapaétt. Le nom de rarehoiite ne .saurait être douteux. 

* Evy-âfuof et Ed^dpivv .sont des noms coniyis; E^^-apox serait nouveau, s'il n'y 
a pas erreur. On ne peut penser à KvJapox, nom dorien ipi’on trouve surtout 
dans te Péloponèse et en Itêotîe. {Philol. Anz. t. l. p. s5.) 
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lient au il* siècle, mais est postérieur à raniièe 177. » Le pap)frus d’Her- 
culanuni confirme cette opinion, puisque SeeoxAv^ d’après cc document 
est |K)stéricur à l’année 168; il prouve de plus que rarclionle éponyme 
à Athènes fut parfois remplacé par le premier des stratèges*. 

28 . 

CorpuSt n* 2270. Inscription de Délos, décret rendu par les Athéniens 
de cette île, en rhoiineur d’E^^ovAw àrjprjrphv Map^6(ôvt0f. La rédac- 
tion est tout attique; ce document appartient a l’époque où l’île fut 
donnée à Athènes ; il est donc postérieur à l'olympiade CLiir , 2. (Polybe, 
XXX, 18; xxxii, 17.) Le décret dit qu’Euboulos a fait pour la première 
fois que le peuple r&v kOrjvaicov èv fût honoré d’une couronne 

d’or aux Panathénées. Cette circonstance ne permel pas de croire que le 
monument soit de beaucoup postérieur k l’olympiade cliji. 

Le début porte simplement iiri ÀpiO’ 7 a/;^fxov ap^^ovros, raprj^icjvos 
i&lapévov. Bœckh regarfle Ap/<j 7 cw;^fio« comme l’éponyme de 
Délos; il renvoie à l’inscription 108, où les clérouques de Salaminc 
nomment à la fois l'archonte èv DsAsfxnu et celui èt» àalet. Bœckh dit 
donc que, si Àp/<y 7 ai;^os était l’éponyme d’Athènes, son nom serait 
suivi des mots èv ât/lst. Nous remarquerons que, sur le marbre de vSaln- 
mine, l’addition èv iSurlet est indispensable, parce que les considérants 
citent deux éponymes, cc qui ne se rencontre pas ici. 

Les papyrus d’HercuIanum nomment un archonte athénien Àp/<r 7 a<;^- 
fxoç. C’est dans un passage très- endommagé où l’auteur énumère des 
philosophes académiques. (P. ig 4 et Pliilolvgus , /. 1 . p. 543 ; Bueclielcr 
p. 19.) <^/Aa)v I Itihe^àpevos KAeiré | èyevmjOyf pèv èir Àpi- 

</la(x,P‘Ov. Philon succéda k Clitomachos dont la vie est assez bien connue; 
il s'enfuit à Rome en 88 (Cicéron , Brut. 3 o 6 ) ; il était mort en 79 (Zeller, 
p. 5 'i 3 ). Il viiità .Athènes à vingt-quatre ans [Papyrus, col. xxxiii, I. 5 ); 
il étudia dix-huit ans avec Calliclès (lig. 9) et quatorze ans avec Clito- 
machos (lîg. 11). Il succéda à Cliiomachos vers l’année 109 (voy. 3 o)à 
cinquante-six ans; il était donc né durant l'olympiade cuii (168-1 65 ). 

Ün voit que les dates s’accordent, (\ü\pi<Tlat^pos, nommé sur le 
marbre de Délos, est le même personnage que celui dont le nom est 
conservé par les papyrus d’HercuIanum. La chronologie des philosophes 
académiques confirme k une année près les heureuses conjectures de 
Bœckh sur la date de l’inscription du C’orpiu, n* 2270. 

‘ KaAA/<77pfltTo« d'après Bncchelcrvers 2o5? UatuéSntt mémo date; k^é^vSpot 
vera î 3 o. — Htrmh, t. II, p. 3 2.1 : k&T^vriTt al ptttvyoOpros i-nl roùs 6itXh<i€ ro 
èeCrepov ilpaxXeho’j roü Tioaetètxvov , et plus bas. n* 55 . 
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20 . 

Corpiis, II* 2271; l*'ouo.»rl, .jji. relig. n*/j 3 . loxio corrigé. Kwi '!>««• 
3 piov àp)(Otnos. . 

Décret (k'.s Ilvrach-istcs tyriens étnblis à Dclos, en riionneur tie IliTpwt» 
^fi>po 6 éov. L'acte est de ré|K)qne où Allièaes possédnit Délos; il est donc 
jx>stèrieur à la CLin* olYmpiadc. Bœckh n con.sidéré <I>a* 5 p/ss comme un 
é|Mmyme délien. Les raisons données plus (laut. 11*28, jKTmctteiil de 
ne pas partager celte opinion. 

Une inscription ri'cemment découverte {Philislot, I, xv, 1) fait con- 
naître lin éponyme athénien du nom de Phaidrias. .Len ai fixe la date 
aux environs de l’oiyinpi idc cxi.vi. (/v«ai,p. i 3 i.} L'arclionte du marbre 
de Délos et celui de la stèle atliénieune sont, selon toute vraisembl.mce, 
un môme personnage; dans ce cas. Ox^Sp/a? est postérieur à la cui T olym- 
piade. 

On voit que les deux arcliontc.s ties inarl)resdc Délos .se relrouvcnt dans 
les fastes é|>onymiqurs d'Albène.s. Si Ba’ckli eût pu connaître ce fiit, il 
est certain qu*il eiît admis dans les listes <I>«i 5 p<i> et kpl<rl 3 .r/^{xos. 

30 . 

\yv 66 eos. 

Ucrculun, voiuni. l. /. col, xxv; Vhilol, /. /. p. 54 i, Ibjccbclcr, p i 5 . 

. 5 * ils I ^Tûiy ler'iipwf 'zspbs \eUo{Tt yeyovùjs, perd hs\ 

rérlapa <r^oXà^eiV >;pÇs | ro Kxpi»ctz 5 ^ xni avyyet'6 | pevo; xai Six* 
avTÛi, thiav éiri ^r€<T77)<raTO àp;^{)v] 70 ÿ [Ày]i»o[d]iot; 

xai (Tvvéff^ev . . . 

L'auteur raconte la vie de Clitom.aclms. Ce philosophe vint à .Athènes 
à vingt-quatre aii.s; quatre années plus tard il entra à IVcole de Car- 
néade et y resta onze ans; il ouvrit ensuite une école év 
(col. xxv); enfin il succéda ou fut associé à Craies de Tar.se quatre ans 
aprè.H la mort de Carnéade, en i 25 ou 124 (col. xxx; Buecheler, p. 18, 
note 5 ). Pbilon suivit se.s leçons durant quatorze ans (col. xxxiii, I. 1 1). 
Nous pouvons admettre la date proposée par ZumpI et Buecheler, qui 
placent la mort de Clitomachos en 109 (Bucch. j>. 19, note 3 , et plus haut 
dates de la vie de Philoti). Toute la diilicullé est de savoir durant com- 
bien d années Clilomnchos enseigna èv llaAAaS/oa. Cicéron dit qu'il 
professait la philosophie à Athènes à l'époque de la prise de Carthage 
(i 46 av. J. C. Tusc. 111 , 54 )- Nous devons conclure de ce fait que Cli- 
tomarhos resta au moin.s vingt-deux ans dans le Palladium. En admet- 
tant cette durée de vingt deux années pour son enseignement nous trou- 
verion.s qu'il vécut .soixante-quinze ans ; il .serait donc né vers rannee 1 84 . 
venu à Alliènes en 160. resté tà fécule de Carné ide jusqu'en i 45 . On 
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voit ijiK’ ce ilcrniiT tliilTrc ne s’accorder pas avec le tciiioigiiape de Ci- 
céron. Il e.sl probable que Clilomaclios naquit vers i 8 (). Il ouvrit l'école 
du Palladium vers 1 / 17 . et Cicéron a pu dire qu il pbiinsophait à Athènes 
au temps de la prise de Carthage (léb). M. Buecbeler croit que l'école 
du Palladium fut ouverte un peu plus Lard, vers l'annee i35 (p. l5). 
Essai, p. 111 , archonte AyrôOcos connu par un ilocument qui ne permet 
pas de le cl.a.sser. J al seulement fait remarquer que cet éponyme est pos- 
térieur à l’olympiade CXLIV, 4, Cet archonte et celui du papyrus ne sont 
qu'un même personnage. 


.31. 

Nixépot;^»;. 

Buecbeler, p. 19 ■aespeyérero \ î’ eis kOyivai («PlAa»»») ■aspl 

Tér7«pat | xai etxoaiv -mm é^a>v ézi) | xarà Nixipa^ov, éa)(oXix \ xàx iv 
Tÿ 'srarpi'îi KaXAi | xXeê xtX . . . 

Voyea la chronologie de Philon, archontat d’ÀpI<T7aixpos. L’archonte 
Jiixàpaxps est de vingt-quatre ans postérieur à .\p/(r7ai;^poî: il appartient 
donc à l'olympiade r.i.ix (i 44 -i 4 >j, 


,32. 


Nixias. 


Base tétragonale; marbre de l'Hyincttc; Philislor, t. III. p. 46i, 56g; 
t. IV, p. 54>; ipX- nouvelle série, n* 7 . 

Sur la face principale : 

4 iiipoi i[xp]p^[y]ei , Nix/as iipx^ 

ky<M)vo9ér[rjs . . . Q ] xXéous Al4aÀ(3»?î , 

Acairrls àv]ipi)v évixa, larrroxA^s Boiarrios 
niXti , B[£oî]aipl 8 ) 7 î Boieérioc éil&aaxe 


Sur le cAté gauche : 

Dans une cooronne : 

A»'^<7T7r[ âcravra] 
Uavady^at[a] 
rà fxeyiXi 

Dtn» nn« eonroune : 

o7paT»;7)lMi>Ta 
éirl T<èv éirXan' 

Côté droit : 

Al • ■ • 
OA - 


DjQt nne cuarounr t 

<r1 

(javroL éiti 
rù>v 6vX(ov 


Daa> aae coaronne 

4 irfpos 

iytovoBsrri- 

acana 

Dam unecoaronn*; : 
à ZifflOS 

<Pv[Xapx_>>] 

(Tavra 
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VVeschcret Foucart, Inscript, ite Delphes, Liste des Soleria , ii’ 6, 1 . 16. 
ImroxXi^f M/xk&)voï Boiànios aùXrjrijs. S'il faut reconnaître ce person- 
nage sur le monument chorégique, l'nrclionte Nixî« est des environs de 
l’onnce loo. Aucun des arcliontes du nom de Nixtau connus jusqu'ici 
n’appartient à cette époque', 

33 . 

SripdalpxTos. 

XpvaaXXie, if) janvier i8G6: Eggcr, Etude historique sur les truités pu 
blics, p. a8(j : We.sclicr, Elwle sur le monument bilimjue île Delphes, p. uoa, 
aog; Essai, p. i i8. J'ai fixé la date de cet arcliontat entre les années 
i8g et iii6. • La composition du conseil ampliictyoniqiic n'est plus celle 
qu’avaient établie les fctoliens; le décret est postérieur à la victoire de 
Maniiis Aciliiis, mais il parait être antérieur à la réilnction de la Grèce 
en province romaine. i Nous pouvons être ]>lns précis; les Béotiens 11 - 
giircnt sur la liste; le monuiiicnt est donc antérieur à l’année 172, époque 
où leur confédération fut dis.soute; cette date concorde avec la mention 
de X hiéromnemon tliébain, fds d’Opbeltas. Opbeltas florissait au plus tard 
vers 310. (Polybe, XX , vi , ù ; Foucart. De collegià scenicorum artificum 
apud Gracos, p. 87.) 


AiroXXùScapof. 

Stèle épbébiquc conservée au Varrakéion, mais en très-mauvais état : 
cinquante-sept morceaux. M. Komanondis en a p.arlé à plusieurs reprises 
depuis 1861 (voir en particulier l'hilistor, t. I, p. 4 g), et se propose de 
la publier. Je me borne à enregistrer le nom de l’arcliontc que j’ai véri- 
fié et qui est certain. Les SiXÀen sont mentionnés sur le marbre (P/ii- 
listor, pass. cité). ÀiroXXoSsapOî appartient au temps de Sylla, c’est à-dire 
aux olympiades CLXXlli-r.LXXv. 


. 3 , 3 . 

i>t( 10 Xp«Tn«. 

fixà) I impoi I iû)(U>[v 
Ai7;iOxpi[T>?î 
alpmiyôi .... 

Nixiewp véo! [Ôpupes 

' Il se peut aussi tpte le nom d'tiriroM/ùv revint de génémlimi eu génération 
dans celte famille béotienne. Je signale la dillicnltc (pie d'autres testes seuls 
pourront éclairar et j'iu.scrû provisoirement Noùsr dans les listes. 
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K^pvS Ti)s è[i kpslov ‘aéyov 
ffe 

xi)puV 

eLÙXtirrfi Nixiss 

Xenoxtprj/às icH topot 

È^p. dp)^. n’ ig6i; Ane. Ath. p. 48o; Neubauor, Cane epigraphicte , 
p. 10 . Cf. Corpas, i8o-i8a. Ce marbre appartient à l'époque où le 
stratège des hoplites et le héraut de l’Aréopage étaient noininés sur les 
monuments publics immédiatement après l'éponyme, c'est-à-dire au pre- 
mier siècle de notre ère. Cf. Neul>aucr, Comn.enlultones , p. 55. Sur la 
forme ivtbvvpos ipxp>v ^ exemples cités par Neubauer, Car» epigruphica , 


kpla'ltûv . . 

Pittakis, L’ancienne Athènes, p. io8; Neubauer, Car» epigraphicœ, 
p. 13 ; Le Bas, estampages conservés à la Sorbonne, carton E, i, i3g5; 
Rang.ibé, Aniiq. hellèn. hgn et 1367. 

L’estampage est moins complet que la copie de Pittakis, mais il la cor- 
rige heureusement. 

U. 

S 0 HTTIOYAPXONTO 2 : 

TAIAIKASTHPIQ 

OrjAAKKIAAHZ 

ZjOYAASIOZ 

5 ZjMAPAGQNIOZ 

OINTOYKYAAOHNAIEYZ 

rPAMMATElZ 

NIKANAPOYOAYEYZ 

EPMEIOZ 

10 APIZTQNOZhEAPXONTOZ 
EniMEAHTAIAlK 
ZTPATQNjnAIANIEYZFl 
HAIANIEYZ 
AXAPNEYZMOYNAIOl 
i 5 rPAMMATElZ 

«DAYEYZ 
AAHZ 

i« ONTOZEni KAZT 

' KHPYKIZIOZAT.. . ? 

3 . 
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b. 

H) YNIEQZAPX 

20 AIKAZTHPIQN 

KH0I1IOZ 
nOAlOYXOYAElAH 
nAIANIEYZ 

EnirONOYANATYPAZIOZ 

TEIS 

TQNQAEAPIST. . 

Z 

Lig. 1 . Pillakis EFIIEPHTHOY. M. ISciiKmor conjecture ^iri Épfiei'oti, 
il faut lire : 

oi èvl Toii îefeoï] S^>;t7iov ip^ovros [aipefici’rcî ènipe^t)]Tal Sixa- 
altjpflaiv. 

Suivent quatre noms; puis le titre ^pappiTefs, les grellicrs, et les noms 
lie lieux grelTiers. 

Lig. lO : 

01 éiri] kplaltDvot N£|a>Tcpou|àp;^oeTOî 
alptÔ^VTîï] è-iripckrrcai im[aaT))pl(iyv. 

Suivent quatre noms il epimélètes et lieux noms de grellicrs. 

Le fragment 6 publié par M. Ilangabé ne se rejoint pas exactement an 
fragment n publié par Pitlakis ; nous avons ligne |8: Al K]AZT[HPIQN , 
et ligne ao ; AlKAZTHPIQN , cc qui est une preuve décisive. 

Suivent les noms de qu.atrc rpimcletes cl de deux grelFiers ; l'arcbonle, 
ligne ly. est du dème de Siinium. 

Cette inscription donne un arclionic et non deux ; à la ligne a , comme 
à la ligne ig , nous ne lisons plus que les déniuti(|ucs. L'inscrijrtion est des 
temps romains, ce qu'indiquent Ica noms propres, ut probablement du 
i" ou du 11 * siècle avant notre ère. Nous ne pouvons, [mur le moment, 
arriver à plus de précision. 

37 . 

Ilàirraieor PapyrlTViOî. ( Voir planche ci-joinle.) 

Cette inscription est en neuf morceaux, que j'ai rapproebés et qui 
donnent un sens suivi'. 

Les fds du cosmèlc ont élevé la stèle. Le paiiloiribe Arislon est 
Quelques traces de lettres peintes à ta partie snpérieiirc. 
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ix<ou ]Lvl:il)itv7,tétiX 
Ef(»;v3/ov Kviaffyfvautis 
jaisis 

roXXo^vtfs 
sis olpanryos ÈXs^);- 
flov, HpsxX£<m>) 
kinvi-ü'^ ■ Bipcot , V.boios) 
)vriaipot) kypr/Xi}Sev, 
ipyjfr-Oii^l/iviot Pap^- 
lav Kü3afli;-<I>iXoxX^î 

I -\<mXaTtiàir)s \evKO-Hévavhpof 
éÇ OI'-Aiô[ti]p t, Beàmopnos <^Aüetl^, Aiovtiirioc 
Beptv-Mà<Tj(pt vt, T6;^os) <I>vX4(Ti-ÀT7ixds MeXmis 
rXauxiaî 

EMSoros ÀX; 

ÀiroXXwi’ioï) 

ZâxTipof Ai’Ca 
S4Xeuxof) À J 
Kvaioxot) ne 
A^poîefoioe J 
Apàiroe) Help 
£4xotix8oe) 

AÎTjvieit 
HpàSeviK 
Mapadàvi- 
kpvvôpa- 
)(ps Mapa- 

ilXtàiupot) 

<t>aXt/p- 
noXépiiiv 
Mapa9<tnuof 
ECxaipos Map|v[(is 
kvdgalijpios ' 

Einyjiàirji} 1 
na, 

.Xrit Ha 
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V 


connu; il est en cliarge en 108 et en loy [Essai, p. ^8). En 111, nous 
|e trouvons associé à un suppléant, Ssjfstjrpios Eiaiyévovs Papvo\i(Tios. 
Le nouveau texte n'cst |>as postérieur ù I nnnéc 1 1 1 ; il n'cst pas anté- 
rieur à l’année 98, puisque nous y voyons que le cosinèle honore l’eni- 
pereur Trajan. Nous ne savons pas si sur ce marbre le mot rsppxvtxés 
était le seul titre inscrit; nous ne pouvons donc rapporter avec certitude 
le monument aux années 97-102. L’archonte nàvraivos TapyilrVioï doit 
être classé provisoirement entre les années 97- 111, probablement dans la 
première moitié de cette période, les archontes des années 108 et 109 
étant connus. 

38 . 

Méppios. 

. .6HTYXHNIKHKAICAPOCAAPIANOYO 
EYCANTeCENT.eniM6MMIOYC. 

(BPOYKOA APXONTOC 

6TAP HCnPCüTHBi’ 

OYMS TOKPAKi?; 

Varvakéion , en tète de stèle. Le marbre est brisé à gauche; lacune iiii- 
fiortantc au milieu. 

Ealaapos kipiavoù 
o! iÇv^sùaavres év t[w] èiti Mspplou 
.... ^poa KoA[&)vi) 0 eeJ ipjfosnos 
évixvTÙ, T]er 4 p[TOU dirô t]>)ï nrp«îiT>;[e évi- 
irjpias t]oû p\eyla 1 m ai]Toxpi[Topos 
[Eaiaapos Tpatavoü ÂSpiavoi] 

(if. inscription 3 q. 


3 'J. 


Ilpsîayopas Teipoôéou 6op/xios. 


Ày]a»p Tè;jp 

Eirl ipJj'OVTOï Ilpa^ayépou roi 
Teip]odiov Bopixiov £l' éisb zi)s ■apézijt 9 ï 
où ÀîpiaeoO sis kdsjvas èTsiitiptas pstvos yapijXi- 
5 divos éiri T>)s Aiyrjliot ç' ■apvzavelas if èypappi- 
Tcvsv Xpuaôyovos) <t>Xvevs ol ■apariveis reiptf 
<r]a«T£r aÛTOùî xal roùs àiasizovs dvéypay(>av 
rapysjzliot 

K]rra>yvpo> Éppg/as PAavxou Aix/rvios Appiavè[ï] 
0ei^pa<77os lie. . .<t.ü Z&nrvpos HoBsivoy 
kXé^avipos M . . . i>o* nàerv;^os (ipaxÀetîoe 


Aijxtwioî ÀrrxAijiriàîvï 
Aixivj’io* kalixàt 
ZwTtvpos kiréXXov Èp}^ieit 
k<TxX>rirtàSei)poe) 

5 Zeinnjpos ÉpaasvOv ? . 

AijpyfTpios) 

Xàp» 7 t) • 

<t>oipios Mâpxos 
EéSi/pos Éppsiov 
10 Éppépars Ào'pévov 
ÉÀeuffïfviocJ 
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^topàOcos IlpoTO. . . 
A/xiwm [sic) krlixàs 
npsrpcx IIpoTsipov 
Elai^tcpot loxTi. . 

I O k^poislatos AX 
Kpixtuefs 
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Hvpivo(nm)s 
kXéSavSpos UXioidpou 
AioxXifs kkcSàvipov 
ÉXev<Teit'0ï(iif)OXùpTO« 
Mzxapev;) 11p. 
Msxapsùs) Ne. 
Eù))pepoe Maxap^oe 
OiXàSat 

. .ôiùtpos ^xapài’Spou 
. . . Si’pos l'.i<r)(ijpov[os] 


Èkvivsixoç Àprep&i . . 

f.alt%iô 8 ev 
SairiX»;* Box/iXot/ 
i5 Àÿ>;wiîaipoï) 

Aiopaiefe 

Bei;^ioe(eic) Neixi^^pov 
Neix»)^opos) 
kpa^ijvtot 

20 ÀwTnrarpo* EOwipoti 
.À<7xX>7irià3>7ï Eùjripou 
Atcenoi 

Ktjpv^ ^uXrjt [xal isipov] 


L’inscriplioii (le Praxrif»ora9 a été publiée en 1870, par M. Konianou- 
dis, dans l'AOyi; (20 soplembre) ; celle de Meiiiinios est inédite. Le 
texte daté par l'arcbnntat de Praxagoras a donné lieu à deux mémoires, 
l’un de M. llirscbfeld l'autre de .M. Dittenbcrger’. .M. Hirscbfeld ad- 
met que, par ■apcimj éwiîijp/a, il Cuit entendre le voyage d'.\drien à 
Atbènes en 111, avant que ce jirince fut enqiereur. M. Dittenberger sou- 
tient qu'il s’agit du premier séjour qu’.Adrien fit à Athènes comme em- 
pereur, en 1 2.1. ' 

Nous avons aujourd’hui quatre marbres d'Athènes datés par le ou par 
les voyages d'Adrien. 

1' kyiOt) 'ïijft! , sniTiêspiov KX., .\ y ïfl)} Ti;(P , oi érri Tië. KXavSi'ov 
flptéSou Mapxdaivioe àp/ovro*, Tp/xou iisù ri>s CTsihjplis toO peyia'Iov 
aiTOxpxTopot Kaiaapos TpaiavoO .ASpixvoè Ssêeurloi xtX. ( P/ii/uJor, t. I, 

p. 38 1.) 

2’ kyx$>) Tù}(i). N/x>; Kxlirapos .Aipiaroè [oi è^;S]e'j<TatTe« ée T[à)] ÈTri 
Mep/ilov. . . .Çpou KoX[&'io)S£i>] ipy^oiTOî [iviivreç T]erâp[Tou àiré ti)]ï 
irpamtjs èisAripids t]ov p.\eyla'lov liroxpiTOpoî kaio-xpos Tpaiai’oC 
-VSpiavoë xtX. 

3 ' .\y]aôj) iplx^vros OpaSayépou roi [Teip|o6éou 0 opixi'oo 

£1’ inù T)>f •aptjyn^t S-eoü ÀJpiaroë eis AOpeas éiuh/pias. . 

4 ’ 0 sofs, Tix>> [ai jToxpàTOpoï Ka/iaapos [T. .\]tX(ou ÀSpiaeoë .Avroi- 
l'iu'ou iieSa<T 7 oi, slxtxjlov éëiopoù stouî àntù tv> S-eoë A 5 piai'oë tipôiTrjs 
sis \Hm'%s èariSupiav. . . [£]ir4i[rvp]oî [apy<4je] T. .xtX. 

1” La seule formule aplvou d;rô Tijs £xiSi;p<as no fait pas mention de 
la ■apimj sstAijpla-, c’est qu'à cette date il ne pouvait y avoir de doute, 
l'empereur n’étant venu qu’une fois à .Athènes. 


' Bullel. de l'Iueiil. 187a, p. 118. 

* Kaiser Ihutrians ersfe dauicscnlieii in .-t/Ai’n, liiTmès. 187 a. Die Fiunilic des 
Titos Flariits dlliihiades , Hermès, même année. 
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U* L);ins tes années qui suivirent rarcliontal de Memmios, l'usage 
parait s’être éttbli de incnlioiiiuT toujours d’une façon précise la 'ürp<S)rr} 
èirtivixla. 

y D'après la formule n* ot . quatre ans après ViiriZijfiia d’Adrien » la 
mention arpojTij serait devenue nécessaire. 

Il est impossible de rapporter la formule Tpfrov chrô Tife èvtZrjfiiis av- 
roxpéropos À8pt«»o0 à raiinée iii: trois ans après cette date, Adrien 
n’était pas empereur. Il s’agit évidemment ici d’un des voyages qu Adrien 
lit à Allièncs après avoir succédé à Ti*ajan- 

La formule reriprov dirà rijs •urpùjTrj^ èTSihrjpLlaç indique que, quatre 
ans après la ‘Tsptôrrj évihrjpLla^ Adrien étiut revenu à Athènes, nouvelle 
preuve qu’il ne peut pas s’agir de l'année i i i, puisque, après le voyage 
de rannéc i 1 1, Adrien re.stc onze années au moins sans visiter Athènes. 
Nous sommes donc obligé de comprendre par les mois 'Opdjrrj èvtijjpla 
un voyage d’Adrien empereur, et puisque ce voyage est le premier, c’esi 
celui qu’Eusèbe fixe à la cinquième année du règne d’Adrien, et Clinton 
à l’année iQa/iaS ‘. Nous sfunnies ainsi d’accord avec M Diltenberger. 
De la sorte Athènes n’aurait eu qu’une seule ère datée par le voyage 
d’Ailrien et non deux, ce qui, ci priori, semble naturel. 

Nous devons examiner si cptlc opinion ii’cst pas contredite par les 
faits connus jusqu'ici, si elle peut être admise dans le système de chro- 
nologie que nous avons adopté pour les archontes de cette période et 
pour la succession des magistrats éphébîques. 

En admettant que fère d’.Adrien à Athènes parte de l'année lüS, nous 
avons, pour les quatre marbres qui font mention de cette ère, les dates 
suivantes : 

Upcûhifs krlixos. ia6 np. J. C. 

Mépgioff. . . 127. 

npaÇxyépas Teifio<?^ou ©opixioç, i38. 

T. . , archonte inconnu, i5i. 

flpcèS)7$ ÀT7ixé«. M. Neubaiier* croit que l*é‘iri577(xfa dont il est fait 
mentûm sur le marbre est le voyage solennel qu' Adrien* fit pour détlier 
l'0(ympiViott, voyage dont la date a etc fixée à l’année i3a par Corsini; 
i) attribue donc iipcôhr)s ù l'année 1 35. J avais aussi admis qu'il s’agissait 
de ce voyage, mais, profitant d’une découverte de M. Uenicr, qui a pu 
déterminer l'époque précise de la dédicace et qui a prouvé qu’elle était 

* Anna 2 Î 37 Iloulriani P lladrianus ror^ond6«j Atheniensilms leges e Dracone, 
Solone aliugne dcccrptas scripsit. Itlem Athems hicmavil. Eus. cité par Clinton , Foiti 
Hotnani, l. I, p. 108, 1 23 ap. J. C. — - Anno 21 UQ HaJriani VliP lladrianiu rebas 
Eleusinioium imhuitur arbique Afhcnaruin muUa iarqitar. Année i25. 

» P. iGo. 

’ F. p. loG. 
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de l'aiinéc i ay '.^j avais attribué l'arclionte llptiîi^î à l'année i3a, M. VI- 
dal-Lablaclie [IJdrode Atlicus, p. 34) croit également (|uc V èittiijfiia 
dont parle notre inscription ne peiil être (|uc le voyage dont l’époque 
était considérée, au moment où il écrivait, comme fixée à l'année i3a. 
Il adopte donc l'année i35 comme celle où Hérode fut éjionyme. Les 
nouvelles découvertes seules pouvaient faire voir qu'il ne s'agissait jias 
de fannéc où fut dédié l'Otyinpiéion. 

Nous ne trouvons dans la chronologie épliébiqiie aucune objection 
qui nous empêche d'adopter pour l'arcliontat d'Hérode l'année luti et 
non l'année i3a. Le paidoiribe en n6 est Srjixtjrptos Eiatyévovs Pxp- 
vovatos [Essai, tableau V). Son |>aidotribat commence aux environs de 
l'année i lo (p. 77). 

Le marbre de Méppios. . . ne conservant aucun nom de fonctionnaire 
épbébique, nous n avons pas ici le contrôle que donnent les actes et la 
chronologie du collège 

npïÇayopat. Le marbre nomme parmi les prytanes \txivrios Àppiai’ùs 
et Xixivvios kthxtss rapy))T7ioi. Sous l'éponymal tl'flércHle, nous trou- 
vons deux épbèbes nommés Pi». Aixùfio* k^Tixàt et Xtxivvtos Àppui’os; 
les épbèbes de l'année 1 aO avaient trente et un ans eu i38, c’est-à-dire 
I âge d’ exercer les fonctions de prytane. 

La quatrième mention de l'ère d'Adrien présente une difllculté que 
les savants qui se sont occupés de l'ère d'Adrien ne paraissent pas avoir 
aperçue, parce qu'ils ne tenaient pas compte de la chronologie des ma- 
gistrats épbébiques. Sur ce marbre, kSitrxxiTOf est paidotribe à vie, 
mais ne marque pas les années de son paidotribat. On est amené à pen- 
ser que le texte est antérieur à ceux qui font mention de ces années 
et à le classer au début de ce paidotribat. S il en est ainsi, le premier ca- 
talogue qui porte le cbilTrc précis des années d’ÀSàoxai’TOî est posté- 
rieur à l'année i5i, il est au moins de l'année i5a. Il en résulte que le 
paidotribat d'Àêio’xat’TOî, qui dure au moins lrcnte-<]uatre ans, se pro- 
longe jus(|u'à l'année 186. Mais il se présente ici une objection capitale. 
kësurxxvTos est ‘sraiSetiTife sous le paidotribat d'Àpl<r7a>t’ et sous far- 
ebontat de Kàuios STCipieés. kpia-ltuv est anterieur à Aî/pvrpioî. qui est 
en charge seul eu i 1 1, après la mort d’Àp<<j7aw. On voit qu'il est im- 
possible d'accepter de pareilles dates , qui feraient passer à kSàaxxvrot 
soixante et quatorze années dans les magistratures du collège. 

J'ai suivi dans ces calculs les dates que j'ai fixées dans l'Essai. Les ob- 
jcclions ne sont pas moins fortes si on prend les calculs de M. Nciibauer, 
p. 16. car il 'a admis, comme moi, l'année i38 et non l'année i5i 

' Le lîas et Koiicart, .Méijariiic et IVloponhf , partie II, n* .4g, roinmunicatioii 
de M. Léon Renier. 

* Sur la l'ornnile k^xOiS Kaiffapnvsaiis le mot SeÇaff7«v, rf. Corpus, n* atta. 
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comme h\ vin^t luiitième de l'ère (rAilrieii, et il fait iînir le paidotribat 
d‘À6âoT<avTOç en 172. M.Noubaucr attribue Kà<Ttos atix années 

i20*ia5. Si donc \€à^ivros est mort en i85, il a été soixante ou 
snixante-ciiH} ans inaglslrat éphébique. J'ajouterai que M. IVcubaucr iic 
retranche quelques années à la carrière d qu*en supposant 

entre 111 et i35 deux paidotribaU d'kpi&lœv, opinion (juc j’ai discutée 
contre M. Ncubaucr et qui me parait inadmissible ^ 

Je crois que M. Ncub lucr et moi nous avons altadié trop d’importance 
a l’absence dos années d’Àêiffxavroj ; celte mention , très-courte, ou a été 
elTacée sur le marbre, ou a été omise par le graveur. Je proposerai donc 
de considérer la date i38, ainsi que M. Neubaucr et moi l’avons fait, 
comme celle où comnjence le paidotribat d’Àê«<TxavTOf et de classer en 
son rang, en Tannée i5i, l’éponyme T. . . qui appartient à la vingt hui- 
liènic aimée de Tèrc d’Adrien. L'année 1 5o est libre dans le catalogue 
de M. Neubauer et dans le mien. Il n’y a donc pas a clniigcr les d ites 
proposées par nos deux mémoires pour le p.iidotrîbil de Asoxio« à xji 
Mipxoï, ni par suite celles d'Éw/xT»;To« d»iXép«i)T05 

40 . 

Aofxertjvôf, 


Éiriya- 

Oo^ 


Oi êpjj^evtravTes 

ènt apx.ovTG$ ào 

- 

IXSTtaVGV 


<Voù. iipixXenos 

l'jp- 

llap^iAa; 

l'ap- 

Itjfiyjrpios 


«luXoüfievèr Ma|/- 


Uci6'iiÿ Àp;^e- 

lleip- 

\^à(Txavroç Ap;^fi- 

ll£ip- 

\(^poie{( 7 io> XxiO‘ 


Ilop. ÈTfépoLffloe 

r«p- 

Itovvaàiuypoç A7/0V 


Ùù6'e«» 


Ix^Xoe Urjaee^. 

t>. 

\ÙTOxpiropx 


kZpldvàv ÙXÙfÀTTtOV 



' J'iidincLs, il est vrai , qiTun n été paidolribc sous 0pa'(TvAAo« , je ron- 

sùlère CO ruucliouiiairc runiuic Taîcul du second Ap/ffTau*. (Essai, p. 73.) 
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ÀiroAA«6i*fo« À^po- 
h<riou k^apveiis 
b KOijpLtjTT^f r^v éirl 
KA. Aopmayoû âpxpv- 
Toç è^^(t)v ùvèp 
TÙW è^^cov. 


c. 

Eoxap- kdtjvaiç 

vi^ïjs ^vvépcjs 

Aéû>v oi 'srtaToi <^tXoi 
}i\év%vhp[os 
Kké^avhpOf 
.AZAZ.. r«»e vea- 
.HPAIAHr vtmte 
âptalt. 

d. 

VlîtX'ipTtihrjs. 

V.iffiiwpos 
^(ûrijptxpç ^iXot 
\tu~ 

'Eù}TtjptX‘(^^ 

KoniaioïKlis. Xpt^aay.A/s, i8G6, p. 4 i Ces inscriptions sont gnavées 
sur les (|ualre faces d'un piédestal. Les lettres de la première inscription 
portent trace de couleur ronge. 

Les inscriptions u et h sont écrites avec soin; les inscriptions c et «f 
paraissent être des additions faites après coup, comme on en trouve sur 
nombre de marbres éphébiques. Ces marbres, exposés dans les lieux où 
se réunissaient les jeunes gens, recevaient des ^rajfui, des inscriptions 
sans caractère ofliciel que le caprice des éphébes expliquait seul. Les 
exemples d rablitions de ce genre no sont [>as rares. (iNeubauer, p. G 4 ; 
Phttistor, lll , 283.) 

L’archonlc KA. loperiivàç appartient aux années i 39 *i 38 [F.ssai, 
p. 77). C’est en 139 qu’Adrien dédia \'Olympiéton \ Dans celte périrnle, 
si nos calculs sont exacts, il n‘y a de libre que les années 139-135. 

41 - 42 . 

T«. «PAîiêuw <l»A«€/ov Aecixrdévous mût .\Axi€iiS>;ç. 

- — Tl. <I>Xaoéio« Tl. <l>Aaov^ou ÀAxi^i 43 ov kXxi€ti^ï}^. 

0 

‘ a. ir.'ÎQ. 

« 
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1 ifi a kpeiov wàyov 

xai ^ ^ovX}} 
rwv X xai à Stjfios 
ràv ivekfwuop 
ipXO*^^ xsi Upéa 
àpoifcrov tnraTOV 
Tl. <1>X. <PAa€/ot> 

AeeotrOévovs [v2dv 
ÀAx]c6iâ5>7f llaiavtéa 
àpejn^f^ ërtxev xai t- 
r;s eh r)}tf -srarp/Sz 
sOvo/ocf. 

ûlp;^. A. /|Oo8; Bhein. Muséum, xvni, 65; Neubauer, p. 19; , 

Essai, p. 79 ; Hirsclifeld, Hermès» 187a , p. 5a. 

a* Ti. <l>Aao{iiov keùjaBé- 

vovs viov k)^xtStih}v 
Uataviéa àperrje ève- 
xev xai Tifs eh rifv «a* 

Tpi^a ewoiaç. 

É^ï;p. T«r ^lAopa^^', i4 janv. i865; Essai, p. 84; Hirsclifeld, p. 53. 

3* fl si kpeiov Tsrâ^'ov ^ouA>) 

xai if ^ovA)) rtûv X xai à 
lif(ios BiTsAAfat» Eio'i- 
hèûpav Sa^eivoO il Ot- 
ov ^vyaTépa, pi^ripa 
Tirou d»Aa^iov XecixrOé- 
i>ovs xai T/tov <l>Aa€ioi» 

.ÂAxi^fiSou xai <l>Aa€i- 
as <I>iAas Uaiainé'jyv 
àpervs sj'sxsi». 

Hirsclifeld, f fermes, p. 53. 

4" Tàt» siri Tuve àTtXhas 

alpazjfyov xai yvpva- 
alapxpv Tl. <l»Xaoüiov 
\e(t)oOév't)v <l>Aaovfov 
.\Axilià3ov viùv àpfiTi^ff 
évexev. 


Hirsclifeld, flermvs, p. 53. 
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b* H jSovA») x]ai à liffio[s 

TÛv k]0>}vgiiùiv ràv | 

^]iri [t]ov^ ôttX/tm ff7paT>;- 
y]dv Hsii jvfjLPcu7tap)(0v 
x[ai] ipÇavTi t)}v èircüvv- 
fi]o» [*]px^h* iepéa NtV>;[tf 
Tiff [A]xpair 6 /eci>ff Tirov 
<l>X[a]o6tor T[/]tov <^Aaou^' 
ov [ÀA]xi€<«[3oü] vidv 
ÀA[x(€]<âS>;v Uaiavtéa 
dp€T7^ ëvSHeP. 

rcûv ^tXo[xaâ^, i4 janvier i8G5; Hermès, p. 53. 

G* <l>Aaovf'av <1»/Aai> Ti. *l>Aaou- 

top ÀAxiêfiSov 11aiai>i^a>; i 

â-u^ŒT^pa r. àopniov Àpio-7o- j 

iitfuxpo^ XoAAe/Sov yvvdt- 
xs ipsrijs xai <jCi>^po<7Wi}s 
évexsp 

r.] lopirtoi \pt(rloi)jp.tiiV(>s t>)v éctvroij 
yppatxa 

i.^rjpi. Tû>i> ^lAop. i4 janvier i8fi5; llirsclifcld, Uermci, p. 53. 

7 * Essai, p. 88 , deux éphèbes, <I>A. AedxrÔévijç et <1»A. kXxt€iàirfs, 
arciiontat de BeéripM. 

8 * Corpus, n* 196 . Sous un arclionle inconnu du dème de Phalère, 
peut-èlre 2^Çro« <^aAl;peès, un «I>A. ÀAxiStaîï/s est prytane en mùmc ^ 

temps cjuc Ra<riavèff 2 T£ip<ev«. ^ 

Les inscriptions 3 et 4 ont été découvertes t'u 1871 , postérieurement 
aux conjectures que j’avais émises .sur les deux arclioulals iV kXxt€tihijs 
et sur celte famille. {Essai, p. 85 et 87 .) 

M. Hirschfeid a repris ce travail {Hermès, article cité). Toutefois je 
ne puis admettre les arg^uments qu'il trouve dans la présence du sénat 
des .six cents, arguments pour lesquels je renvoie ù Texamen qu’en a fait 
M. Dittenbergcr {Hermès, 1873, p. 33i). | 

De ces textes, il ré.sulte évidemment qu i! y a eu deux éponymes du 
nom d' kkxt^tihïjs , hypolbèse que j'avai.s proposée dans ['Essai, p. 86 . 

I/un s'appelle Ti. <l>Ai^io; 4>As^/ov Aeoi^Oépovs vios kXxt€iàlyje (iiiscr. 1 ] ; 
l'autre, Tr <I>Acroé<Oÿ T(. <I>Aaou/oo ÀAxiétiSov viôç kXxi€iihr}ç (inscr. 5); 
le second paraît être (ils du premier. Le premier est arebonte en 13g, 
le second en i46. {Essai, ]).85.) 

l.a généalogie <lc cette famille ne peut pas être établie avec certitude; les 
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mêmes noms s y transmelteiil <Jt* génération en génération, ce <jui rend 
les confusions j>ossil>les. Je proposerai cependant le laldeau suivant r 

Oiov 

I , . . 

B^TcAAia {(TiJ^poi ’ e|HXisc XeacBévrjs 


\€a>aOivn<^ 

•rrhoiil* rn 139. 


\ ewcOévijt k^-xtétsivs <hXa€ta <1>/Aa * 

jryraB*«ianfu«, kûKrIoSnuiavàe 
pr^lrr it* la Virloire, 
archonte en 1^6. 


KXKtéiàivs • \e<i)abévvf ’ 
«pltilr* vm > 64 . 


43. 

■Vvp. <^lAax^))^. 
yanHiliéioii. 

A. 

Kü 

OS 

OYS 

HTHZ 

YZHAOS 

PATHrHCAC 

\eujCAAeA 0 oc 

TOYKAAYAlOYAnO 

\XAPN€CüC 

Partie .siipérifurc d'un licrmès, marbre du Penléllque. Ce monument 
a été scié en deux morceaux; nous avons ici la fin des lignes qui ne 
donnent aucun sens. Il faut rapproclier de cette inscription le Tragment 
suivant, conservé également au musée du Vareakéion. 

' Inscrip. 3. 

* Idem. 

’ Idem. 

* Idem et 5. 

‘ Inscrip. 6. 

* Inscrip. 7. 

’ /(km. 
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is. 

IC 

I M A P 

AYPOIA 

nipeecüc 

KAAYAIOC 

AXAPN6Y 

THCri'5 

ciepoo 

INAP 

Môme marbre; môme disposition dos lignes; môme style des lettres. 
Le le.vic ôtait gravé avec une extrême négligence. 

Éiri 4p[;^otrr]os 
Aip. <l>iX[oxAô]ovs 
Ilipeôtas [ô xoaii]rrtrlt 
KAawîio[î noX]i{>;Xos 
k)(apvs\i[s a1]panryitaixs 
Tifs II[ô]Aeci>£, iieX^ài 
lspo[^àv]TOU KXsuSiov Àito- 
AA](»>ap[ioo] k)(^spvéci>e. 

Ce texte, ainsi reconstitué, fait connaître : i’ un arebonio éponyme; 
a" un cosmèle de l'épliébic et un .stratège d’.Vtbcncs; 3” un biôropliantc 
d'Éleusis. Le mot 4>iAoxXéovs remplit exactement la lacune. Cette resti- 
tution est très-probable. 

Les hiérophantes, en prenant possession du sacerdoce, perdaient leur 
cogmmen et n’claient plus désignés en général que par le genüliüum 
suivi de leur titre et quelquefois du démotique ; c’est ce qui rend dilli- 
ciles les reclierclies cbroiiologirpics relatives à ces pcrsoniMges, rcclier- 
ches du reste encore très-peu avancées aujourifliui. Ici Claudios porte 
le cognomen AvroXAivépios , sans doute parce qu'il est cité sur un mo- 
nument qui ne lui est pas consacre personnellement et qui n'a pas un 
caractère religieux; peut-être aussi parce qu il n'était pas en charge 
quand fut faite cette dédicace. IJn KXavSios est hiérophante au temps de 
Septime-Sévère, mais il porte le démoti(|ue tiapaÔàvwt. [Corpus, n' 353.) 

Il faut rapprocher de cette inscription le texte suivant donné par le 
Philistor (t. I, p. 38ï) : 


K*Tà t[ù éirtp]cîmfpa 
Tflàv [oxi»eî]piait< 

Ti6. KA nkov 
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A;^apvia [4p]j/o>>Ta 

5 TÙv [£^)£]o)t' xai 
eèy«i)v[oÿ4Tj;]» <t*iXa- 
itX^[sltov] TiS. KA. 
À5roAX[a>i>ios] A^^ap- 
vïtiï [tù» (iio]v vibv. 

PiéilMtil. Mirbn du 


A In ligne 3, le nombre des lettres effacées pemiel de restituer IIo- 
Xùi]i;Xov. Nous pouvons retrouver en partic'la carrière de ce personnage; 
après avoir été arclionte de l'épliébie, il en devint cosmète et fut aussi 
stratège d'Albènes. Il avait pour l'rèrc riiiérophante KAaéSioî AaroXXij’à- 
pios. Le père de ces dou\ personnages s'appelait TiS. kA. ÀiroAAaii'iof. 
On ne doit pas conl'ondre cette famille avec celle de T. Kàmos ÀwoA- 
Aûvios ^Teipieùs qui vivait dans ce même temps. Sur la généalogie de T. 
Kàa-ios ÀiToAXân’ioe ÏTeipieéî, cf. Essiii, p. 190. 

La descendance d AttoAAùmoî À;^aprêéj s'établit ainsi ; • 


TtS. KA. kxoXXùvtos Aj^^pvevf 


r ~ ^ 

HA. IIioAv^yiAof 
•rchoQlc éphèbe et agoao- 
thèle au temp* de« jeus 
pkUadelpies ; plut tard 
eoamite de l'éphebie. 


ÂiroAAtv^picf 

hicropliaule- 


Les jeux philadcipbes paraissent pour la première fois an temps de 
Marc-Aurèle et de Lucius V'érus (Neubauer, Conwicitlaliones , p. 6 a). L’ar- 
chonte Aép. •I>iXoxA)>$ est postérieur a l'année 161 ap J. C. 


uu. 

kpivs. 
l'arvaltéion *. 

oiEniAPAYO. . pxo* 

E<t>HBOITONEAYTQNK 

Kar^îNZQTEAHNBAT 

îsœ,^OYEZTIAIO0EN''’o'^KA 

Partie supérieure d'un liermès, marbre du Pcntcliquc. Il manque 
quatre lettres à la fin de la première ligne. 

' ln.scription rommuniquéi' , en 1872, à la Société des Antiquaires de France, 
qui l’a insérée dans sou Bulletin. 
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Oi swi Àpîuo[ï à]p;^o[»>TOï] » 

ê^i;6o( TÔv éavtâv x- 
oa\irjtij\v '^unéXrtv Ba . . ‘ 

.. .ou Ètr'/ttiàOsv TÔv xa. . 

. . .irov 

La restitution éi^tiëoi n'est pas douteuse; le magistrat auquel le mo- 
nument était dédié était le cosmèle, comme cela arrivait le plus souvent 
pour les hennés épliébiqucs; la première et la dernière lettre du mot 
xoaiirfnfv sont certaines; la lacune au début de la troisième ligne est de 
six lettres, ce qui ne laisse aucun doute sur la restitution nécessaire. 

Le fils de £&rréX>7$, appelé tipaxXétov ^anéXous ÈaTiaiôÔsv, remplit, 
comme son père, des fonctions épbébiques; il était bypopaidotribe sous 
l'archonlat de liniaios nelaojv MeXnsùs. (Tabl. VII, l•'ssai, p. loo.) Bn|- 
OTOï nsiaoiv a été éponyme aux environs de l’année 1 70 ap. J. C. C'est 
vers le même temps qu'il faut classer farchontc ÂpSes. Les by|iopaido- 
tribes étaient souvent très-jeunes, il n'est donc pas néce.ssaire de supposer 
qu'ApSvf soit de beaucoup postérieur à Bn;;ru>s ïlslauv. 

Le nom Apius est d origine gréco-orientale’; on sait combien étaient 
nombreux à cette époque en Attique les ,Syriens et les Pbèiiiciens. ( Voy. 
Comptes rendus de V Académie des inscriptions et belles-lettres, 1870, Mé- 
moire sur les étrangers admis dans l'éphéhie attique.) 

lib. 

K/. Sqioû^os. 

Varvakéion. 

AC 

TYX 

TONHEPIAAKHr 
OZMHTHETQNE0HBQN . T . 10 
TOYHAAAAAIOYKAIOANTIK 
3ZMOYZQNIOZTOYZTEZYNAPX 
\ZEH I APXONTOZKA . AA AOYXOY 
TPIBOYNTOZAIABIOYNIKOZTPATOYTO 
OZAIABIOYZTPATQNOZTOYKI6AIPQ 
AOTPIBHZEYTYXIANOZYAKIN 
APXQN TYMNACIAPXOI 

lOYAIOCKACIOC BOHAPOMIWNA 

CTPATHrOC lOYA.KACIOC 

* Le trait indiqué à la fin de la ligne 3 n'est pas certain. 

* Nicol. de Damas, fr. 49. Voy. aussi Polylie, V, 53. 
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PYA OŸIOüNA 
MOYN.ANAPOM 
MAIMAKTHPICÜN 
MOYN.BAAEPIA 
nOCEIAEüJNA 
AAHIOCCEKOYN 
TAMHAIQNA 
EIPHNAIOC 
ANeECTHPIQC I 
CHENACÜN 
EAA<DHBOAI!;'i 
lOYA.KACIOr 
5;:30YNYXi(jL)iir, 

KragmAUi «la ^larbr* «l»i pAntolKiMo. 

Tvx [>7 

Tm* xaepi dAxifs. 

à Tù)v è^yj^ùiv V. lo[iiAio»] 

5 ToO IlûtAAaS/oo xai à âi»Tix(cxr/i7;Tî;5 


Oi Movffdjvios TOV5 T£ (TVvdpxlOi^iXi X3ti ToOÿ £^);^eiMT2J’T-] 

a> STri àpxpvToç KX. Sa^oi^pv -sraiSo-] 

rpt^o\it*TOs hià fhv 7itxo</lpéTov ro ypapLpLareùovr-] 

os htà ^iov ^Tpàrcüvos toO \ii09tp[(»ivos 
lO \inrOTS'u]loTpl^ijs Kvrv;^<«rà? "faxiv[^/ov. . . 

kpypyv V\j\ivitaiapyjH 

loiiXfO!» Kéunos hov^po^Âtûvx 

^rpvLTyr}ds fovA. Kiaios 

\vZp6piayps nva[i»]ot{'iwt'[a 

1 5 Kî)pn$ Movi*. Àv3pôpa[;^otfj 

À]X)?(o« S^xovi'îos Mai/iaxT>;p<fiürŒ 

^]a)<ppoi'«r7ai Moor. BaAep(a[ré?] 

Kù]tü;^A 7;« tJffoâwpov Me/. Uocetleàn't 

.. .os Ssohcopoo MeX. .VAt^ïo^ 2^xou[i»3o> 

30 . .1») l'^pya rap7;Awi'a 


F.lpTjvaios 

kifOsc 1 y)pt(î)[rit] 

^ 7 fév^(i)V 

ÉAa^»;êt)A»[àn»a 

a5 foOA. K.i<jtos 

M \ovwyt(û[v9] 


L'livpo|witlolribe Eùr^yiivàs, le grenier "^TpàTwv el le j> ii(Iolril)C Ni- 

4 


MOYN. ANAPOMAXOC 
KHPYE 

ë^^AHIOCCEKOYNAOS 
r; Q0PONICTAI 
:;*:TYXIAHZeEOACüPOYMEA 
îf^?OC0EOACOPOY.EA 
ihmyEprA 
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xà^pnot sont connus. J'«i fixé la date de ce dernier r<mctioimaire entre 
les années ig/i et aog. [Essai , p. 109.) C’est à celle période que se rap- 
porte l'archonte KX. ^aiov^oe. Son nom entier est KXavîioï «WXnnroî 
AaSoOj'Os [Corpus, n” 385 ). M. Fr. l.enorni.inl admet que KX. «WXimro* 
fut daduqtic vers rannée 1 90. Nous arrivons an même résultat par des 
raisons tonies diirerenles de celles <]ii il expose. La chronologie des ma- 
gistrats éphébiques conlinne ici celle des prêtres d'Eleusis. 

L’archonte éphèbe loéXioï Kào-ios. plusieurs fois gyninasiarque, ap- 
partient à une famille inqmrtantc, ]>eul-étre à celle de P. foéXios Kéurios 
kssoXXtivws ÜTeipisés, descendant d'ancêtres illustres, archonte épo- 
nyme en aoq. [Essai, p. 106.) 


il6-/l8. 

kyaOoKh'js , < 1 >X. ÀpTriXoj, Eiri^piiciTOî. 
Varvaieion. 


ONTOC 

\OOK^v,o_ 

a\6YTYXIANOC 

OTIKOYAOYCI6A 

AYPHAION 

ÉNArcAPONZW 

b. 

APAGHI TY X H I 
lAPXONrOCOAAAPHA 
OYCTEIPIEQCLTP ATHr OY 

n a c m a p 
I I c 


ArAGHI TYXHI 

OinPYTANEICTHCOINi:; 

AOCSYAHHIEniAPXON 

EnAOPOA'IITOY 

TOCÊT. 

Ces trois inscriptions sont gravées sur la partie supérieure d'un her- 
mès : a cl b, sur la lace principale; c, sur le côté gauche. 
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tt. 

Éwi ip;j]orTOî 
Àjlï9oxA^o[us 
<I*X . Eirrvx^iavds 
Z]arrixoü Kowjita . . 
AùptfXwv 

M^]i’ï[i>]8pov Z«i)[tikoü] 
b. 

kyaO^ Ti}(P 
Éir]i ip^^ovTOt <t>X. Âpnà' 
X]ov Srciptéur o7pxT>^oû- 
vrot èirl toù » lmX(]Tas Map. 


c. 

kyaO-0 Tix-V 

oi ‘mpvràveit Tifs 0/i>[ei- 
ios évi 4p;joii[To* 

f-Tralppoiehov 

Les trois textes n'ont pas été gravés en niême Icnips; le premier est 
écrit avec une grande négligence. — Inscripl. a. Le mot AOYCI6A est 
parfaitement lisible; il faudrait AOYCI6YC; le dème de Lnusia faisait 
partie de la tribu OKiiéide qui avait élevé cet berniés. Peut. être disait- 
on \outTitiitts et \ovaiciis. 


.4. 
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<l*a. Aa5ov;^o> HevoxÀ>)> Mapaô'wnos. 
Vûn'ül, l'ion. 

ATAGH TYXH 

OKOZMHTHZ.Cü. .OHBO.NTCiJN 
eniA. . ONTOC<I>AAAAOYXOYII APA 
GtüNI.YMAAlONYZOAüüPOZX. .A 


5 AHZ . . 

YZIAIOYZZYNAPXONTAZKAI 

TOYZ . 

nAYTGi)e<t>HBOYZANErPAŸeN 

ANTIKO. . 

.HC ATONQeeiA 

KeKPoniAOC 

OlAOrCNHCMHN 

AA6HA 

■ PA TOüNMerAACüN 

eYTYXoceAniNei 

6YTYXIANOCPOY0 

npoc 

. ... ceBHPeicüN 

GAniNeiKOO 

APAGIAO 

lo AA6E .... 

. . . ANTüJNeiCüN 

IOYAIANOCA0POAH ZCüCIMOCAIOre 

C 

OlAAAeAOEICüN 

AAK. . .eicireNO 

0A.CYNAPXCÜN 



E Xi’Xoc0Y"r^;î 

CeMnPCü. AAEHANAPO 

AnOA 



ATTIKOC 

APICT 


TIAOC 

AAKIMEACüNenAOPO 

là AONAT 



AYTOMEACüNEnAOPO 

M6Z- 



N61AOO 

APIZTOB. 



APMOAIOCNEIAOY 

YnOCCü 



AHMHTPIOCPYCOY 


rpcüTOC 
.0 BACIA6IAHC 
eiCIACOPOC 
€AniN6IK0C 
ONHCIMOC 
0IAOKPATHC 
af) nAIAOTPIB 
rPAMMATe 
HreMüJNTe 
OnAOMAXOC 
YHOnAIAOTP 
r>o AIAAZKAAO 
YnorPAMMA 
K6CTPO0YAA 
6YP(jü.eiPh 
APXUJNT 

Sicle brisi’c en neuf morceaux 


AGICIOCAeON 

• AC 

. .lAOY 

. .lOMÎ 
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A) aô >7 T v)(ii 

i> XO^TfiJ/T))» Ê]^J/fo[w]vTWJ> 

ènl ilpx]owos <I>a. \itSovxp^ Mapa- 
Owvi\p\x) Ma. \iow(r6^wpo5 X[oX]X[6»] 
à < 3 » 7 s [to]Ùs iSiovs fTvvdipxof'Tzs xai 


Toù» [è]7r’ aÙTw i^vëoiis à.véypa,\pev 

ÀvTixo[<rfiVT])>î kyoïroOeii Ksxpoviios 'luXoyévtfi M>;i>. 

\A^|«[i'îpoî Ma]pa Tàv ftsyiXaiv E(m^os KAiriri/*[ov] Vov^. 

llpoi7[7àT);î] ^eSrjpeicov ÉXir/pïixo>) \yiOias) 

lo ÀXî5[aKÎpos] ÀxTWi'Si'wi" (ouXiïvèî \Çpoh}[nwv '/Matpoi Swye. 

[^ett^poi’talxi] •l>(Xi5eApe/aii’ AAx. . . Eiffiyavolu» <I>X. ^vvipyav 

. . ,)( 0 i Hup ^spupà. \Xé^atvipo> 

•VîroA . . Àt7ixoî 

kptaT . . liriroô«in>]T/Jo« ÂAxipsStüv Êwa^po- 

|5 Aot'ïT. . Avropéiccv ÈTra(ppo- 

Meo-, . NsfAos) 

À pi<T7<iÇ[ov Aoi kppàiios .Nï/Aow 

'tiro<j[aÇporKrl7i] Ai/pyjrpio; l'wjou} 

UpÛTOS OVOi. . 

ii> Ba<TiXeiJi;î . lOtalosi \eov 

F.hliwpoi ..as.. 

KXmWmoï tim 

ÙniiTipos . . .lop? 


•VikoKprnfs 
a 5 llaiSorp/6[vi 

r pappaTs[Os 
tiyepiiv Te . . 

ÙirXopi;^os 

tiroir oi( 8 oTp[( 6 );> 

3 o AiSà<rxaAo[e 
tirojpippa- 
Ke<r 7 po^uXa[S 
Otipù). E/pi;[t'«foe] 

.\p^a}v [t<ûi> s^vSiiMi] 

AïowooSwpoe ne peut êlru que lu eusniùlc (le l épliébic, puisqu'il 
inscrit ks noms de ceux qui ont .'ulminislré le collé'ge avec lui Ce per- 
sonnage est connu; il est anticosmète sous rarelionlat de TiS. KXaéSios 
ItpiSoiae (tabl. VII) qui lut eponyme aux environs de l'année 19a. Les 
■MeyâXa Seêvpeia, noinniés sur un certain nomlire de marbres (''phé- 
bii|ues (Neubaner, p. 7a), sont postérieurs à l'année iqS. date de l avé- 
nemenl de Septime .Sévère. 
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<l>a. Sxioi)(os est nommé comme (laduqtie sur un dccrcl en l'Iionneur 
lie Scpllme-Sévère; son nom entier est <P«. StvoxXifç Mapa- 

Otimof. [Corpus, n* 353, décret postérieur à rannéc i68.) L'nrchonte <I>«. 
Aa3oû^o« SevoxXrjs Mspa0eéviof appartient aux environs de l'année' aoo. 

L'anlicosmète kXé^avipos iiapaOùvios est de la familie d'AAéfavJpos 
MapaBwvios , agonothéte des jeux de Commode sous l'arclionlat de Bpx- 
Soéar [Essai, p. 106); peut-être devons-nous reconnnîlrc sur notre 
marhre i’éphèbe qui fut agonolliéte aux environs de l'année iqa. 

Le nom de l'Iiégémon doit être Ta. Tep. Teipx}év>fs aÇijT7ios; ce 
fonclionnaire est en charge nu temps de T. Kàoios ArroXAtévio; Sretpieùt 
et de r. Kénixoï IpspTor MapaSÛPior {tabl. VU). Ce dernier éponyme est 
de l'année aïo [Essai, p. 106). 

50. ■ 

A. Noipptot Mièvre. 

Vamakrion. 


tilTYXHISJt 
C.INTOrANOYM 
6VÎIAOC0AAHPE 
' ANEICTHCAir 
!/CAQAEKATHC 
“îCTIMHCANTE’' 
rftVErPAYAN 
tS^ACrA/Ca 
CïOC 
ï-’Y 

l' raguient d berini»; I inscription est bri.see à gauche. 

KjaS]^ TvXV 
Èiri ipxo]vTOf fsoup- 
piov M);p]iSoî <l>aA>7pé- 
ol ■BrpuTjâeeiî nje \ly- 
elios î<o8ïxàT?7s 

arpvravefajs Tipi;(rat>Te[s 
iauTOÛ* à]i’éypa^av 

Venait ensuite la liste des prytancs. 

Le nom de I archonte tel que nous le restituons est donné par I ins- 
rription suivante, ronservée également an Varriikrioii. 
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6 . 

l'iigiiiciil (Iv cnliiioguc épbébiquc; gjiiiiiiasiarque». 

EOHBOI 

KAenZErVMNAZI 

APXHZAN 

AKoPATTIKOSOKAI 
:> KAEQNAZHNIEYZ 

ANOYMMIOrNirPOr 
AKoPATTIKOZKAI 
MENE£8EYZAZHNI 
AYZIMAXIAHZ)Z0HT 
lo ZTPATQNIAZONOZ 

ArNOYZIOZ 
AnOAAQNIOZIAZONOZ 
AfNOYZIOZ 
AIO<l>ANTOZIAZONOZ 
i5 ArNOYZIOZ 

HEINAPIOZnPOKAOZ 
r M ZTPATQN 
r M KAAAIMAXOZ 
r M TAAYKQN 

•JO A NOYMMIOZMHNIZ 

0NI0ZMA=IMï;23 


ui] é^)]Sot 
xa9i>s iyvfivTot- 
ipyrjaav 

A. Kop. kt9ixàs à xal 
KAiut’.À^Vvieiiï 
A. Novppio; Pb^pos 
A. Kop. ktlixtK xai [ô] 
Meveadevs 

^rpiiaiv iàaovos 
kyvownof 
AiroXXùt'ios iàaovos 
kyvoiatos 
hàÇxvTos iàaovos 
kyvovaios 
fleivàpios npàx),os 
r. M. ZTp^TItfV 
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r. M. KaAX/^a^o> 
r. M. rXaôxwv 
30 A. No{»^fxiOÿ M))vï; 

Kolircütuo^ Mâ^i[^Oÿ] 

Ligne 30 , il ne re^lc (jue le jambage de clroilr <lii A; il nulorise à 
resUluer la IcUre eiilière. 

L'iiiscriplioii b permet de restituer le nom de rarcliotUe A. 

M);m. (>c personnage est gyinnasiarquc la meme année que Ueiriptos 
IIpéxAos Ày»»ov<yioÿ, c esl-à-dire qu’il est du mémo âge que lui. 
p. 107.) Ile«>âp*osr IIpéxAoÿ est prylane en même temps que Kâ^tos 
ÀTroAAwviOff iTfiipievff. [Eph. aick. 38.‘îi.) J’ai tixé rarclionlal do Kiffios 
KvoXXthvtos ^Tsipiivs mx environs de l’année 309. (/iwui,p. 107.) (l’est 
nu même temps (prit faut rapporter celui de A. Tso^ppLiOi Mi)vn. 

51-53. 

Aps^rivù^ MnpaOcûvtos , râi’os Kvirro» K/e. . . MjpctOcovioç , Ti^éptos 
KAsé^^oe IlâTpoxAoe AsfX'TTpeés^. 

Koinanoudis, XOi)và, 39 octobre 1860; Pillakis, ipx 

383 1. 

a. 

Kùvoixi ëvexa T>)e eU 
sÙTtoiaSf èitl Ap)(pvros/ 
riov kpn^txvoü yixpx0ù3v\iov, 
t7lpXTYi“^o\>vro^ èiti Toé[e ô- 
TrXhas Avp. Me/7rope- 
roO Avrn'o^a»e, 

STTwevpos IloA/« \07)vi, 
ivcûi'vpos Ueivipioi Upàx)os 

Suit la lixlc des prvlaiio.s. 

h. 

Àya'y^ TOxv 

èir^ àp)(pvros Vxtov KmVroti kAe 
yixpxOfiivioMt (77p*T7;)o0irrotf é7r[i tovj 
ôirAe^Ta» llo. XiXiov i<jo^pb<TOv lIaAA>;vé«ee, 
oi 'apvriveis ri)s Xr'JxXihoi i^oA»}[e, -urpv- 
rxvsixi 7Sipij<Txvre: éavrobs âvé[ypTif/av 
é’^fjJWfxoi IloA/ceÿ A6'>;ri 
èTtcüvvpos Uervâpms IIpéxAos 

Suit une liste inconqdèlc des prvlanos. 
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éiri ‘ip)(pvrost <I>e 5 vt»To[u 1 j 3 f 
o]ô? Itàs èv Ù/ofxw/a, T<^e[ptoü 
KXavSfov IlsTpôxAov [As- 
{ihxpéîûs, <y 7 p«T)^oôvTOtf èit- 
i rà ÔTrXa KAst^ 3 /ot) 

MeXtré'A^f C 'vtpv. ol ■Brpv[Tâ»»c(- 
ç rijs krIxXllos rei- 

{ÀTjffavrss éavToO> ivéy(/‘i['^av. 
i 7 ra»»vpotf T.? Hsi. hi^aos Ai.? 

LVpoiiyiiic «le ia iriliu Altiilitlc Uetvipios IIp^KAo^cst romui; son nom 
entier est V. Ilstrâpio; IIp<^xXof kyvoicios. Mstvipios TTpôxXo^ est éplièbe 
en même temps que A. Noépu^os Cf. plus IkiuI, n® 5 o; il est 

prytanc In même année que Kâ<no« .WoXX^tuo; ^jetpisits {Essai , p. 106 j ; 
nrclioiitc éponyme vers In meme éjK>que {Essai, |». 107). Les archontes 
. . .nos Xpa€txvàs yfnpaOévios , râtos Kvitfros KXe. . Mapaâei>vtos et Tr- 
KXocé^io? IlirpexXo? AifXTrrpevf appartiennent donc aux premières 
»année.s du m* si»'cle. 

Le mol <l>«iSerTï7ff ou n’est connu (juc par de rares exemples. 

On ht sur deux faiileuils du théâtre de Dionysos à Athènes : 

OAIAYNTOY|AIOZ|OAYMniOY|ENAZT[EI 

a>ArAYNTOY|AIOZEKnEIZHZ' 

La forme ^aiivîT>;s parait désigner un dignitaire religieux. Pati.sania.s 
(V, xi\\ 5 ) dit que les descendants de Phidias avaient charge denlre- 
lenir la statue de .hq)iter à Oiympic et ({11*011 les n|)pelult ^ou^pvvrai. Il 
est facile de se rendre compte de ce litre. ^ai8pww, ^Si 3 pe<rpi, nilUium 
reddo, qmiîqaid ornât, «haiîwer)/* , au contraire, si on ii’y voit pas une 
C((rmption de ^ailpvvnts, n’a pas d’étymologie évi lentc*. 

hU. 

YX H I 

O 0 IANOYMAPA 0 Q 

TASKAITOYZYnAYTQ 

‘ ipx^. tjsp. jS'. p, lü'i. 

* DiUeiibcrger, Uertnrs , 1 . I , p. A09 . icinarqiio sur cc mot. 
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-TIKTHTOYAXAPNEQZ 

r, y^htoysioj: 

ONYriOYAXAPNEQZ 
0YJ:MEAITEQ£ET0ZKE 
(tOYEYKAPniAOYEKKOIAHi; 
zoiAinnorzTEiPiEYr 
,o EnENTPAOOl 

?nOAYTHPQ£EYTAKTOY 
AYP API£TOBOYAO£ 

AYP ArAGOnOYS 
AYP ZQIAOZ 
AYP AMMQNIOZ 
AYP ArAGOZ 
AYP GEOAOZIOZ 
AYP ZQZIKAHZ 
AYP ERIKTHTOZ 
.j„ AYP NIKANAPOZ 

AYP APTEMEIZIOZ 
QPOY EYTYXHZAHMHTPIOY 
EPQZZTEOANOY 
RAYZANIAZ> 

ir. HAIOAQPOZYrEINOY 

GEAI AYP EYAOrOZ 

AYP MAPKIANOZ 
TENOYZ EYnOPOZ> 

ZQZIMOZ) 

3o Y AYP MAPKEAAOZ 

OY AYP RAPAMONOZ 

EYROPIZTOZZQZIMOY 
Y ZYMOOPOZEAENOY 

AYP ERIKTHTOZ 
3f) RPEIMOZ 

AYP EIZIAflPOZ 

ZDZIMOZATAGOROAOZ 

ZQZIMOZ> 

AlZXPIQNANTirONOY 
/,o AYP AGHNOAQPOZ 

AYP ATAGOROYZ 
AYP AZKAHRIOAOTOZ 
EPOY ZQZIMOZ0IAAAEA4>OY 
OY EIZIAOTOZPOYOOY 

OY AYP AlONYZOAQPOZ 

EIZIAOTOZ> 
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Y AYP AAEEANAPOZrYYiNIC 
A0POAeinOZ> 

KPITQNZQTHPIXOY 

5o AIONYZIOZA0HNAIOY 

A0HNIÛN> 

TEIMO0EOZ> 

MOZTEIMO0EOY 
KAHHAZ . 

Tragmcnl de sicle. — Lipne 3a, le nom EYPOPIZTOZ n’csl pas 
certain. A gauclie, quelques syllabes d’une autre colonne; liste des tsypeo- 
Un nuire fragment considérable, (juc j’ai copié également au 
Var%)fikaon , me parait appartenir nu même monument; même marbre, 
même épaisseur de la stèle, même gravure; ce rragiiiciit contient les 
colonnes i et 2 du côté gauche; le début de ces colonnes manque; au- 
cun nom de magistrat épbébique. Je reproduis ce fragment, qui a quatre- 
vingt-quatre lignes, dans le tome II de VEisai sur Véphébie (.sous presse). 

kyaOr}t T]é;^77i 

Éiri âp^ovTOg \]^tavov M*pa6'a)[yiot; 

TOUS H*i tovs vit’ avrw [avv- 

ipXpinaç, 'tsntiZorpt^ovvrog É]TrixT>h"OV À;^api»é<y«, 

5 à x<Xf{iijTifs Xp;^7of È‘7nxT>h’o]v ^*vyoif<Ttog [àv^ypaif^e.] 
ôirXopa. Aùp. Si]ow<rhv A;^spi>éo>$ 
trpo&l. TiÇ. KX. \s(àXT$év]ovs MsAiréw^ érog x«' 
ypappctTSvovroi Xvirrpéj^oo Eéxsp7r/5ot> èx ïioiXyjç 

ç <t>iXnrire>? ZTCfpi?v$ 

I O ÈTsévypj^^ot 

. . 7roXvT>?p&>s^ ? EOraxTot^ 

Aùp. Apia’7é€oi/Xo# 

AOp. 

.\vp. Z(»>iXog 

i5 Aùp. \pp<i)VtOg 

Xvp. kyadog 
.Vvp. 

.AOp. SaxrixX})^ 

AOp. É7r/xT>7TOf 

20 AOp. >/xar2po; 

AOp. \prefi6(<Ttog 
hlÙTÙ)(^tfç lyjfiijrplou 
Kpù>ç Xre^àvou 
WavfTavias) 

A.* iOlàhcûpoi T-)sivov 
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3 u 


3 r» 


f\o 


Avp. K</Xo^oÿ 
ACp. Mspxcat'ù» 

KOTTOpOff) 

’/.ùyjtiioç) 

Avp. MâpxffAXo> 

ACp. Uapiiwvoi 
V.ÙTtôpi&los Zaw/pov 
Xitp>popos KXi^t*oo 
ACp. Kit<xt;;to« 

UpstfiOi 

ACp. VÀai%afpOi 
/w0'i/xo> k-jdOàTtohos 
7.ù}(jiiios) 

\i(7)(^pwv \%ntyàrov 
ACp. \0)7vo^'j>pOÿ 
ACp. XjaOÔTSOVs 
ACp. A(TxX>;7r<^3oTO» 
y.wTifios <I»iXa8A^oü 
Eierihoroi Vo\jÇov 
ACp. StovueTûhtûpOi 
l'Affi^irro^) 

.\Cp. ÀX^$ai*8po« . , . 

X^pohelfftos) 

Kphùjv X(tynjpi)(^ov 
Xioi xxTiOi X0}}vxiov 
XOifvicûv) 

TetfiéOeoi) 

. . . MOS Teipo^<fOK 
x/ï/was 


Les ligm^H 0. 7 et 8 emimèrenl tes iioiu» de rho}doma(|uc. du pro- 
state et du grefiior; le paùloiribe iloil être iiomnic avant eux; c’est ce 
<jui jtislilic la restitution proposée |>onr la ligne 4. Le grenier i^CvTpo- 
LCxap7f'8ov èx KoiAijs est en charge sous le paMoIrihat de Kraton 
et de Sérapion {Essai, p. io8, üihlcaii VII); le prostate Tt§. KX. XecocOé- 
vï}s MeXireCi? sous Sérapion cl Rralon (tableau Vlll). Le prostate Aece- 
oOévijs parait pour la première fois sous rorchontat d‘AerxX)7‘7r(d8};ÿ ( Essai, 
p. iO()) ; il n'est plus en cliarge .sous ^luXotT'l paras [Essai, p. i loj , et sous 
le paidotriljat de Kraton setiL Nous ne pouvons placer le paidolribe 
É7r/xT};TOÿ après Sèrapion et Ki'aton, puisque ce double |>aidoU’ibat fut 
.suivi de celui du seul Kraton» et que, à celle cpo<jue, Xsoixr&évijs n’étail 
plu.s daiKs l’épliébie; il laut donc classer É7r/xr>;roff avant Sérapioii et 
Kraton, ••nlrc cos paidoiribes et IVIesplioros, d’où il .suit que rarehonte 
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est niiliîrii'iir a <I0,. \<TxÀi/TriiS)/i. Toulelois. cuiiimc sous 
le prosLile AsvaOh’t/i a déjà vingt - cinq ans d’exercice, Kç 
^ixvoi doit précéder de trés pen AaxXrfTiiàiiis et np|xirlienl aux années 
aao -a3o après notre ère. Sons A^^iïvos, le grelTier est Svvrpo^s KO- 
xxpTziiov, personnage eonnn. qne nous trouvons sous le paidotriliat de 
Télesplioros. tableau \ ll, (iiit qui ronlirnie l'opinion a laquelle nous 
nous arrêtons. 

.'Î5. 

Kxanvàs. 

I\irlic mptricure d'un licnnrf. 

EniAPXONTOZKAEIA 
NOYIEPOKHPYKOZ 
. PIEQZnANAeH 

KeOAIETOYE 

OZKAI 

ON 

fcîri ipxptnos Kxirii- 
l'oü ispoxvpvxoi 
ÏTCijpiédiî, llxea&i;- 
raiSoî] xO', b !(’ érous 
■)vpvaalxp}(]oi xxl 
xoap})Tin Tût’ é^jS'.wv 

Komannudis. IlaÀi>)cvs(Tia du a/j août i865. L’étendue des lacunes 
et les habitudes de rédaction usitées pour les bermès épliébi({ues Justi- 
fient les restitutions. 

Il est l’ait mention sur rc marbre de la vingt-neuvième fête panatlié- 
n.aiquc, mention (|ui .se retrouve déjà sur un marbre daté par ré|ionyniat 
de thiÀôir'î pxTos {lùsai, p. loy). M. Neubaiier a montré que cette ère 
commençait sons le règne d'Adrien, et il a siqiposé ([u’ellc partait de 
l'année iii. Les nouvelles découvertes. n‘ 3q, ont l'ait alrandonncr 
riiypotbése de deux ères d'Adrien à Atbénes; il est donc probable qne 
la nouvelle ehronologie des Panathénées prenait pour point de départ ou 
1ère de l'année ia3, ou la dédicace de \'OlyinpUion, dont M. Itenier 
fixe la date .à l'année laq. Dans le premier cas, Kxatxi’ôs serait de l'an 
née a3Q;.dans le second, de l’année a45. 

Kaeriivos ne figure pas dans la liste des ft/Vrocén’a:' jusqu’ici connus. 

EPIAPXONTOZKAZIANOY 

ZTPATHrOYNTOZEniTAO 

OmPYTANEIZTHZAAPIANIAOZ 
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OY EAYTOYZANErPAYAN 

AAPIANIAOZ 

AYTOKPATQP. M AYP.ZEBHP 
KAEOYZ 6EOZAAPIANOZ M. 

0EOZKOMOAOZ 

NAZ 

Portique il’Ailrien à Adicncs. PInqiir de marbre brisée » ilroile €>l à 
fîaiirlic. 

Eiri ip^^oiTO* Kiaixvoi 
aipxnjyoinrtos évi rà d[nXi. . . 
ol iffpeTii'ei* T»)s Àipiaviiof 
éivrois dré^ piyfixt’ 

Àipiavtios 

Airoxpiriop. M. Aip. Z^€7;p[of 
&eùt Aîpiivés 
&ti>s Kôpoios 

Alexandre Sevère (.liorcu* Aiirclius) a été empereur de I année aia à 
l'année a35. Kn a3(). son nom pmivail figurer à litre d'bonncur sur le 
catalogue des prylanes de la tribu Adrianide. 


56. 

knr/T&n’. 

r' NlOYKAniTQNOCE, 

HTEYONTOCMEMEI 

IPEQZ.CYNCTPEMîa 

AMBQT‘"4 

YENSa: 

Vnn iikéion , fragment. Début de .stèle. Le premier trait de la ligne i 
est douteux; ligne a. espaee entre MEM et I 

l''.Tr( ip](pinos. . . .]Wou Kiivircuvoï K. . 

, xoorp]y)Teùovros Mep. 1 
. . . .ipetüs <Tvv(rTpep[paTipx,ui 
it ietvx] llapfarr[iîr 7 « 
efeéj'paj^sii 

L'n arriionle KnrfTûn* est eunnu {Essai , p. ia5; Nculiauer, p. i6i). 
M. \cnl>aucr croit que le nom entier du personnage est Koiitoî Ilopi- 
Tsyjîos Kohnov vlùs KoX/.e/t’a KairtTiuv. et attribue cet éponvme aux envi- 
rons de l’année 1 3a 

Le texte nouveau ne se prêle pas à la restitution i|ul serait nécessaire 
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«l'oprés les coiijeiiiircs de M. ISeiibaiier. Ou il y a eu deux «poiiyines du 
iiuiii de Kaw/Twv, ou, s'il n'y en a qu'un, il ne fiiul pas l'idenlilier avec 
le por.sounage dont parle le texte du Philistor, t. 111, p. ,5G4: 'uy. aussi 
Coipiti, 342- 

58-()0. 

r«reüAi'fOa, 

EniAPXONTOZ TITOY 
TEYONTOZIEPEnri' 

AOHENTOIZE0HB 

TONnPOTI 

Éni 4p;^oi>roï Titou. . . 

>tOtTpv]TCilOvrOt UpSCiK 
Tofs éÇ7ië[ois 
TÙV «pOTI? 

En de •l«lc. Marbre du Prnteltque. 

Les cosinétes prêtres appartiennent à la fin de réphébie. Je n’en con- 
nais que deux, AixpatreÆvs et Eipvi’on'oï {t,ibleau Vil). Leurs noms ne 
peuvent être restitues ici. Cf. Essai, à ces noms et aux noms des ar- 
rliontcs. Le marbre e.«t <le la Un du il' siècle ou du début du ili' siècle. 

6ti ioxeî Tel jSjouXei éTran’éaat pèv to- 
ù]ï <TiTùv[as TOUS aiTtotnjaafTas èiri] . . . Slov ipxpvros xii <t7ï[^- 
avüaai avràv é[xatnov . . . 

Éiriyp. «v£xS. 1 85î, n" 63. Décret en l'Iionneur de Sitônes Athéniens, 
époque des tribus Antigonidc et Démétriade, cxvin’ olynip. cxxvin, 3. 
L'acte est certainement postérieur à la cxxii*olym|)iade. De la cxvm* olym- 
piade à la cxxii'.je ne trouve aucun éponyme dont le nom se termine en 
BIOZ. Même remarque pour les archontes connus de l'olympiade r.xxii 
.à l'olympiade cxxviil, 3. Le grefiier des Sitônes s'appelle Xaipé<r7paTOî., Se 
rapporter au fac-simtle ; — nous n’avons pas de renseignements snifisants 
sur l’étendue des lacunes, par suite nous ne savons pas combien il 
manque de lettres au nom de l'archonte. 

©[sois] Ô[Xopirioiî] 

Èiri rXï^uxfinrou ? 4p];^oeTO» éirl ■n^[« lio- 

s iaicx[àp!s nrpvTijve/sr, p Eidoivos 

pfrou c iypappàTeutv 

t.-asyp. dvixi. i85a, n* 65. Décret en l’iionneur des Uporsowi «pii ont 
fait une consécration à Zeus Soter et à Athéna Soteira. Le décrit est 
postiTii'ur à la cxviii' olympiade, époque où le nombre des prylanies fut 
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porté à douze. Lettres et urtliogr.tplic de répoipie iiiacédoiiieniie. La res- 
titution rAocuKfairou (ju’aiilorisorait l'élciidue de la lacune n'est qii'liypo- 
tliétiquc 

(il. 

f.pftoyévt/s. 

Tour des l'eitls. Taurobole trouvé à Calandri. [Eusiratiadis, Ttêr 

piXop. i86C. p. loag.) 

METATHNYHAT. .NLUPlOYKAI 
EYOAlOYPnPOEZKAA'lOYNIlUN 
APX EPMOreNOYCETEAeCGH 
TAYPOBOMONENA0HNAICO 
HEPnAPAAABUJNMOYCUJNIOC 
OAAMTHCT EAETHCTOCYN 
0HMATONBLUMONANAI 
0HKA 

Meri T);»> viraT]£iai’|[<)j«»4)pioti xii 
EêoSioe zspà JE K aX | «rSzèi’ | iowim> 
ip;^|orTOî| Eppo^érouî èTe).éaOv 
TïepoêoXior îr o[î- 

ir£p uapaXaêtin' Moe<r«)'ioî 
. O Asf« I TTpevJ ? I T))j TeXïTvî tô ovie- 
TÔy ^cepor àvj(- 

hi)uu. 

3(S6 ap. J. C. Mmisonios, noininè ici, est peut être le rliéteiir allienien 
dont parle Aininien Marcellin, XXXdII, is. 6, 

() 2 . 

Vanultéiun. É^i;p. àp;^. ; Ettij . einJxS. 1860, ])1. II. lig. 1 1 ; Essin, 

p. 87: X'culjaucr, p. i33. 

Al 

AYKICK nY0ArOPAC M 

AOINYCIOC MHA6IOC AlOACüPOC ANTIOXOC XAPI 

eeoAOjpif:? mmaeioc aycanapoc noAYAiN0c kaaaiki 

.A AlOTIMOC MHA6IOC AYCIAAHC ZHNCüN HAMOIAOC 

lACtUN ANAPXIA AHMHTPIOC A6C0NIAHC 0eMICTOKAHC 

NIKIAChrâîïl <t>IAAN0HC AHMOXAPHC 0€O<J>IAOC OINO0IAOC 

ICireNHC •OIA-tI? IA BOH0i"C 

•OHTffl 

* C.ct arcliontc ne peut être confitntlii avec celui de relvmp. xcii, 3 , rèavxo?- 
«of. {Diod. xni, 9; Corpus, 1^7; Aol. Iwlt. I. Il, 370.) 
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M. Neubauer et moi imu» avons oUitlié celte inscription, qui est ca- 
pitale, ti'aprcs les deux copies piiblii^cs par Pittnkis et par M. Koma- 
noudis en 1860, copies qui ne s’accordent pas. J'ai retrouvé le monument 
original en 1873. Malgré l’eslampagc il reste encore quelques details 
douteux. Toutefois plusieurs points aujourd’lmi certains doivent être 
notés pour mettre en gardt^ contre des erreurs qui prendraient place dans 
les listes époiiyniiqucs. 

Col. IV, ligne 3 . le marbre porte kvTloypç et non Ayriirarpoff comme 
le croit M. Neubauer. 

Ligne G, K£U)v(hi)ç n’esl pas douteux; on ne peut songer à kO(i)vihrfs. 

Ligne 7, est certain; la lecture de M. Neubauer, 

est impossible. 

Le calcul de M. Neubauer, reposant tout entier sur la date qu’il assigne 
à \stv 6 <^iXos et à kvrhsTvpos ^ est inadmissible. 

Col. V, après Uifi^iXoi la transcription cursive des K-Tny. «vix 3 . donne 
Zijveov', ce mol ligure aussi à la même place sur le fac-similé de M. Pilla- 
kis. J<*n’cn vois pas trace sur l’inscription. 

Col. 111 , ligne 8, la reslilution est inadmissible, la seconde 

et la troisième lettre paraissent être I et A. peut-être 0 IA. . 1 . 

Col. II, ligne 8. Je ne vois que les lettres indiquées sur ma Iran.scription, 
elles semblent justifier la conjecture de M. Neubauer MI’jOP[l]A[A]THC. 

Col. I, ligne 7, trois lettres omises sur la copie de M. Piitakis suivent 
le mot NIKIAC;Jc ne lis pos KAI avec certitude. 

En résumé, dans V Essai substituer à kd(üv(hrjCt lecture de 

M. Komanoudis, et peut-être transporter à l’année i 5 après J. C. 

(cf. Corgiij, 181 et 364). ajouter au catalogue de M. Neubauer kvrio^os 
et Beà^ikos. Quant à la chronologie générale de celle liste d’éponvmes. 
tous les arguments que j'ai exposés pour ne pa.s accepter Icsrhiffres ad 
mis par M. Neubauer ne sont que forliÜés par l’étudo que j’ai pu faire 
du monument original ‘. 


INDEX DES NOMS. 


A 7 'afnf(r 7 a>p, philosophe, a3. k'ké^avipos, anticosmète, ^ 9 . 

sa farniile, &i. kXé^avipot, prostate, 49 . 

AAi^avJpof.Thessalien, honoré du droit K A A«o/An» 0 (pio( kjfapvtCt, 

de cité, 5. tiiérophaiite, 43. 

‘ Pitlakis, Ane. Ath. p. i:i3, ip^ovjas Ai^^uA... peut-être ni-tclc 

d’un catalogue semblable à celui rpie nous reproduiNons. 
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lionort! par le peuple, 7. 
kwoXXvvtog k^poSetaiov k'/^apvs^/f, cos- 
m^lc, i^o. 

Àper/o^ovAor E/pnvai/ov, épitiîbc, lîU 
d’un cosmèle, 37. 

Api 97 d^))^oÿ, Alapaltaphètc. 1. 
^ofiiriot kpta'îoSi}(uavos ^ 4 i< 
kpialtûv, paidotribo, 37, 39. 
kp>t€ 9 têrjfio( Uetaixpx^ov Pxfipoii^toi , 
père de Tipo^era, cani^phorc. 8 . 
Xtxlvpios k^ptxpôt Vapyi^jhot , 3 g. 
kponott magistral monétaire, 10. 

Ap . . . T7« ^coêvpov Bopixtoi , greflicr, 4 • 
Ap^j^eéûn. prêtresse de^ Orgéoiis, 5. 
\iMtvPtos krltkitf, 3 g. 
r. Ilet. Bdaaoc , 5 1 . 

B{Te/Àia iijtètipx^ ht. 

Xn(ii^rpiot Kr>f9»S'es ïlpo€aXiatos, ora* 
tciir, 7. 

AioxAÿ^r AfoxA^ovf. niagisli'al monétaire. 
10. 

Avp. Aiopvfftof kx^appevi, hoplom. 54 - 
Ma. XiopvaoSupof XoXXeiSns * cosmèlc, 
/9- 

VJpTtpxïos Xt'jKiov KvSaOnvxteiJs , cos- 
mêle, 37. 

FJpijpaîot, ih^roros éphehi(]ue, 4 g- 
l^«/xrnTM« A;^apvevr, paidotriber 54 . 
Éppc/ar FAaéxov. éjwnyme des prylanes, 

H’ 

Kv^ovAor kvT^popof, philosophe, a 3 . 
Evpir»< (le roi), 6. 

KudJfoc, consul, 61. 

KCpvx^eiênt , sa fauiillc, 3 . 

Evrv;i(iardc, h\po|>oulotrihe, 45 . 

KviaBvpxutji ^ sa famille, 3 . 
StoivpiSffi hotwuost maître de chœur, 
33 , 

lxxoxXÿ|< M/xx»ro« hotumoSf avAntris, 
Béotien, 3 a. 

{•jxpipos Kv^aOnxatcvtf, sa famille, . 3 . 
Ilo. A<A. iaà^tfOof riaAAïT»»rt/f, siral. des 
hopl. 5 i. 

KaAAixAflr, philosophe. 38. 

KippexSiis^ philosophe, ?i. 

Kxppedêns ô \\o).efiàp)(^ou . surr''ssrur 
du prérédent, 1 1 . 


lovAfOÿ Kâatos, arch. éphébi<|ue. 
KAiiiTTof A<^a>eréf, orateur, a. 
K^etrôfix^of, philosophe, dates de >a 
>ie, 3H-3 o. 

Kpfirvf O TaprreCf, 2 1 . 

Ae^'xio$ Kipvpxiov^ éphbhe, fd.s d’un 
cosmète, 37 . 

Tt€. KA. XiiiXjBirvf MeAtTCvj, prostate, 

54 . 

Ab’p. MeAvdpeeor. stratège, 5i. 
MnTpo^oîpa , honorée |>ar les Orgéons , 2 . 
M<xia>r, sa famille, 3. 

MpvJtOeos Vi.pix(hvxicûf^ sa famille, 3. 
Nixsetfp , stratège, 35. 

Nfxa<7(^e XvpyiJpiop ArnrC’Jÿ , orateur, 8. 
Nixis$ IToAu;ét‘ov riopio^, 5. 
Nixo<r7paTOÿ ^ùirmou 0op<ueût , orateur, 
6 . 

Nud^7p3To<« paidotribe, 45 . * 

ùpd*piof, empereur et consul, Gi. 
ÔipéATflï, Béotien, 33. 

MaAAadioe, értdc à Athènes, 3o. 
ndrpve XfifpoOéou^ Tyricn, honoré par 
un Thiase, 29 . 
ïlep'feijf (prise du roi), 23. 

KA. floAii^irAor A)^apeev$, cosnièlc et 
stratège, 43. 

IJe4pdpiot llpdxAof, éponvnie des pry*- 
tanes, 5i. 

nroAcfisTor. roi d'Kgvplc, 7 . 

XiSsipof è£ Ohv, sa famille, 4i. 
ndp^of, Orgt’on, 2 . 

«Tpardwxor IrpatoWxc'V Apa^arTCvr, 
gredier, 7 . 

Xrpdwp, gredier de réphéble, 45. 
SvPTpo^oÿ Kéxap«i^ov dx Kof/ffc, gref- 
lier éphébiqiic, 54. 

^ùKTtyépnf Mepgxpdrov Mapaâd'Ptof , 
grcdier, 6 . 

SceréArfs, cosmète, 44 . 

Tipo^tpa, canépborc, 8 . 
tb/A^jp, philosophe, 28 - 3 1 . 
d>AsÇ/« <I»/A«, sa famille, 4i. 
Xaipca 7 p 2 To« , gredier des Sitoiies, .5»). 
Xap/'japâpof, hoplomaque, 1 . 

\pno7or ÈxixtïItov •Pv)otitrtog. cos 
niètr, .14 
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TABLEAU CHRONOLOGIQUE 
nr.^ 

ARCHONTES ÉPONYMES D’ATHÈNES 

POSTÉRIEURS A I.A CXXII* OLYMPIADE 
O'APRÉA Ï.'SSSAI ET D’APRÈa CE NOUVEAU MÊMOIHK. 


Olynpia 

d«*. 

Aao^e* 

■V. J. G. 

ArcboQlM 

époayiDM. 

OiTRipiadrt. 

Abu^m 

•«.J. c. 

Archonlf^ 

«{•oaymoi- 

CX.XII 

1 

392 

(IiiAnrvof. 


2 

27 1 

UvOdpdTos. 


a 

agi 



3 

270 

kpia^ap)(OS (?) 


3 

290 



h 

269 



1 

389 

StpalXo^oi. 

CXXVIII 

1 

a6« 


CXXIII 

1 

388 

ài^tXoe. 


2 

267 



7 

387 

^OXAjft. 


3 

a6h 



3 

386 

Auhtfiof. 


à 

a 65 

« 


A 

385 

iaaXoe. 

CXXIX 

1 

a 04 

IXtoyvvTOf. 

CXXIV 

1 

3 81 

Kudias. 


a 

a 63 



7 

383 

Kifiwp(?j 


3 

a6a 

AiopiJwp (?) *. 


3 

383 

MerexAnr 


4 

a6i 

Éppoy épris (?) 


A 

38 1 

Nixiar*. 

exxx 

1 

260 

kppepièrts. 

exxv 

1 

380 

Vopyids. 


2 

359 



3 

379 

kpa^iHpdTVf^ 


3 

258 



3 

378 




3 D 7 



A 

’77 

ïloXûevKjoe (?) 

CXXXI 

1 

aS6 


CXXVl 

1 

376 

t 

• 

a 

a 55 



3 

375 



3 

a 54 



3 

37A 




i 53 

. . . Aiopaér. 


A 

373 

> 

CXXXI I 

1 

aSa 

AeûîxapTiJ. 

CXXVII 

1 

373 



a 

aSi 

SeàÇfXos. 


' Peut-être Nixia« Halepov qui figure sur une inscription poslcricnre de peu 
d'années à folyinp. cxxii. Êiri Nix/ov ipx/^vjot ualcpov. Un N«xia« est archonte 
la première année de la cxxi* olymp. (Denys, Din. 6. Cf. Kùliicr, Hermès » t. II. 
p. 3ai.) 

’ Àp;^è/ao£, A^sa/a«, AioxAflc ^loxXéoue, «ccvixov (ce derruer peut- 

être archonte fan s8a), Ilaa/ar appartiennent à cette période sans que ia date 
puisse être fixée à dix années pi*ês. 

^ Vers folynipiade oxxvi : Aevo^ùv^ Ké^oiiAot^ OXêiof, (IuAop. . . 

^ Vers l'olympiade cxwni : • ^aiyèvr}s f Suppaxoïf Utt$6ivttot. 

* IVnl-êlre rxxviit , i. 

5. 
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Utynipiftâo. 

Annéf» 

«V. J.C. 

Archootra 

eppoymea- 

OlyaipMi)-'' 


Aniicr» 

«f. J. C- 

Arcliont^» 

■•ponymei 


3 

3 00 

Èpyoxipvf- 


2 

3 19 



k 

a4g 

üixj^rvt. 


3 

318 


r.wxtii 

1 

i4!< 

. . s Èpyjs'js. 


4 

317 



2 


^toxX^e. 

CXLl 

1 

3 16 

4 


3 

a4t) 



3 

3 1 5 



h 

365 

l1lpaxAe<T0< 


3 

3 1 6 


cwxiv 

1 

a44 



4 

2i3 

At«0eo7iip<o«. 


2 

î43 

kpTt^è.of \ 

rxi.ii 

1 

3 1 2 


3 

4 

263 
36 1 




2 i 1 

kpi<r'ioSr}fiot *. 


Mcvexp3Tf)$ 


3 

310 

C.XXXV 

1 

260 

. .av kÀùfvexHOev. 


4 

209 



a 

a3g 


CXLIII 

1 

208 



3 

»38 



2 

207 



4 

237 



3 

206 


CXXWl 

1 

a 36 



4 

30.5 

KaXXhlparoe^. 


a 

j35 


(.M.IV 

1 

306 

Wiaiiiti* 


3 

a36 



2 

2o3 



4 

333 



3 

203 


CXXXVIl 

1 

232 



4 

30 1 

1 


3 

i3i 


CM.V 

! 

300 

N«i« ». 


3 

23o 

ÂÀé^ai'^pos 


3 

'99 



4 

229 



3 

198 


(.XXXVIII 

1 

328 



4 

'97 

kyjuoi 


2 

327 


4 ;\i.vi 

I 

196 

kB^pitop. 


3 

336 



3 

I9D 

Knïo<xpfl^TTT« ". 


4 

335 



3 

'94 


CIXX1X 

1 

22À 



4 

'b3 



3 

323 


CXI.VII 

1 

192 



3 

223 



2 

'9' 



4 

331 



3 

190 


CXL 

1 

320 

* 


4 

'89 

^r\p6<j1 petioi **, 


‘ Slrtl^gc de ce nom cilé comme éponyme. [Hermès , t. H, p. 2î i ; plus haut , 
n* a 8 t el clxvii, a.) 

• La série est cotUimie depuis Aea»;i^«pu« jusqu’à kini^Xoe. 

’ IVaprfes M. Bueclioler. 

• kyplas, iii* .siècle. 

• Vc^l l’olympiade cxui. 

• D’après M. Buecheler. 

’ Nom douteux. Voycx n** 23-27. 

• L’archonte Àiotn/ffiof, dans la deuxième moitié du m* siècle. EvsôAffia*, 
epoque de Plolémée. 

’ Vers l’olympiade cxlv. 

*• Olympiades cxlv-ci.v. 

" Postérieur à l’olynipiadc cxlvi. , même éporpie? 

” Entre cxLVni et ci.n. 
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nxtviii I 

3 

3 

i 

i;)LLi\ I 
1 

3 

i 

CL I 

3 

3 

CI4 1 

3 

3 

A 

<;ui 1 

3 

3 

A 

CLllI I 

3 

3 

A 

OI.IV » 

3 

3 

A 

CLV I 

3 

3 

4 

CLVl I 

3 

3 

4 

CLVII I 

3 
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Aonéri 

Ari.liDiiict 

rpoiijnifi. 

Olympi 

dci. 

Aonee» 
av, J. C. 

AreboaU» 

tpae^CDM. 

i 88 



3 

i 5 o 


.87 

• . 


4 

»4g 


186 


CLVIll 

1 

i 48 


tSô 



] 

147 

KyvôOtos. 

i 8 i 

Tv;i^av^po« ’ . 


3 

1 46 


i83 



i 

1,45 


i 83 


eux 

1 

■ 44 


181 



3 

1 43 

isfxapèposf 

180 



3 

1 4i 

Ntxdpa;^o«. 

•79 



4 

1 4i 


178 


r.LX 

1 

1 4o 

kvxiOsof. 

*77 



3 

i3y 

Xmap^of *. 

1 7 O 



3 

i38 

Aiiecuof. 

175 



4 

i 37 

Aitpiftpioj. 

174 


CLXI 

1 

1 36 

N<XÔ 3 i 7 (AO(. 

173 



3 

i35 

Mepoirtjf. 

172 



3 

i34 

Sapsx/a^x. 

'7* 



4 

i33 

kpia1ap)(0i. 

170 


cLxn 

1 

|33 

ky<iâoxX9it. 

.69 



3 

i3i 


168 



3 

i3o 

MfiTpo^dvTfs * 

167 

kphlau^f^os. 


4 

129 

ÉpT'OxA^r. 

16 G 

r.LXiii 

I 

1 28 

i65 

ZepoxAifc. 


3 

137 

ÉvixA^c. 

1 64 



3 

1 36 


i63 



4 

1 35 

idiaQ)P. 

16a 


CLXIV 

1 

1 s4 


161 

<haiSpîas 


3 

I a3 


160 



3 

133 

IloAvxAeiToi. 

109 



4 

1 a 1 


i58 


CLXV 

t 

1 30 


1J7 



3 

>*9 

Ei^yapof. 

1 56 



3 

118 


iS5 



4 

117 

Èy^expdvns. 

i54 


r.LXVi 

1 

116 

Mdèetof. 

i53 



3 

1 1 5 

Qtoèuaiog. 

IÔ3 



3 

ii4 

UpoxXris. 

i5i 



4 

1 13 

kpyetot^ 


‘ Olympiades cxi-v-ci.v. 

’ Après la prise de Persée» n* siècle, àiovûatof et ïlapa^iovot. 

* Après CLiît. 

* Vers eux. 

* Vers CLXii. Ê^fi. ép^- nouv. st^rie, io8; inscription omise dans VEssai. 
“ Olsmpiades CLX?*€Lxvi. âpax/ri^i}f , vei*s celle «époque. 
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Aoum» 

Archoute* 

UJympiatlet. 

»..J. c. 

^ponynif*- 

CI.WII 

1 

1 1 a 

kpyeios 


2 

1 1 1 

(ipdxXenos '. 


3 

1 10 



4 

109 


CLXVIlf 

1 

108 



2 

107 



3 

106 



4 

lO.Î 


CLXIX 

1 

1 o 4 



2 

io 3 



3 

102 



4 

lOl 


C 1 .XX 

1 

1 00 



2 

9 it 



3 

98 



4 

97 


CLXXI 

) 

yh 



2 

95 



3 

«J 4 

1 


4 

93 


CLXXIl 

1 

9» 



2 

9 ' 



3 

9 » 



4 

**9 


CLXXlIt 

1 

88 



2 

8" 



3 

86 

kxoXÀàSùjpos ' 


Ot^^mpiadci. 

4 

CI.XXIV i 
3 

3 

h 

CLXXV I 

3 

3 

CttWI I 
3 

3 

4 

CLXXVIl I 
3 

3 

4 

r.i.xxTiii I 

3 

3 

4 

CLXXIX I 
3 

3 

4 

CUXXX I 
a 


Aoiicr» 

Areboalea 

j.-c. 

cponyma«. 

85 


8i 


83 


83 


81 


80 


79 


78 


77 


7 <> 


7 ^ 


74 


73 


7 ’ 

SwfffXpOTTrr (?) 

7 ' 


70 


69 


68 


®7 

kpt<rt 6 ^tpos (?) 

66 

. . tài». 

65 

kyaaias *. 

64 


63 


63 

Api(T 7 fltrof. 

61 


60 


39 

Keoxios. 


‘ Olympiade cLx. i. Les six archontes sc suivent deux pnr doux et appartiennent 
à celle période, sans que la <!ate puisse être fixée h une année près. 

Olympiailc ci.xili, 2. CorMiii est ici en désaccord avec le papyrus d'Hercula- 
nuni, qui contient la liste des philosophes académiques; Éir(xAâ$, d'après le pa- 
pyrus, est de la deuxieme année de l'olympiade CLXiii; d'après Josèphe, com- 
menté par Corsini, kyaOoxXiis est de l’olympiade cLXiii, 3 ; d’après une stèle 
éphébi(|tiCf Apio73p;^oc précède immédiatement Ay-txOoxAÿ|«; de pins, iiaûtv est 
de la quatrième année de la même olympiade; on voit que, dans la date adoptée 
pour tes trois premiers archontes, il peut y avoir une erreur d'un ou deux ans. 

Olympiade clxvi. Ccs archontes se suivent et sont postérieurs à kyaOox\^f. 
L’année où commence la première cmicitrnc détienne peut encore donner lieu 
à discussion. — Hennèst t. Il, p. 329, Êiriycmr, orateur. 

* Temps de Sylla. 

^ Voyci n®* 10-19. note, et catalogue, année 376 av. Sur kyaaiat^ ai-chontr 
des environs de la cxxii* olympiade, voycx encore de Witte. .Votexor des amphores 
panathinaii^aes trouvées en C>rénaif/iie, p. M. de W itte admet que l’archonte 
kyaoiae connu par Paul Lucas et Muratori {Corpus, n"' 2o35) est l'éponyme 
<ie la cxn' olympiade. 1. 
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3 

i 

CtXX\l I 
3 

3 

Cl.WSll I 
3 

3 

i 

rx.\x%iii I 

3 

3 

CL&XXIV I 
3 

3 

\ 

CI.XXXV I 
3 

3 

'i 

CLXXXVI 1 
3 

3 

\ 

Cl.XXXVII I 
3 

3 

h 

CLXXXTtll I 
3 

3 

CI.XXXIX I 
3 

3 

\ 

CXC I 

3 

3 

i 


Auu^« 
s*. J. C. 

Al«ltuule> 

rponymvv- 

OijapijdM 

X(M»m 

J. C. 

Arclaonlo» 

58 


CXOl 

1 

16 


S? 

AioxÀn;. 


3 

1 5 


5G 

Kàivros. 


3 

i4 

Xpetos ^piu 

55 

Xpt(77à€o[\)Xof. 


4 

i3 

5i 

Ztv[(Êfp.] 

CXClt 

1 

1 3 


53 

A, . 


3 

1 1 


5s 

(loA'j^apfiOÿ. 


3 

10 


5 1 



4 

9 

Nâtu9/a«. 

5o 

A*o>u5i<'- 

cxaii 

1 

8 

\vxiaxot. 

^9 



.3 

7 





3 

6 

Stoiapièvs- 




4 

5 

^tiiupof. 

4(i 


CXCIV 

1 

4 

lievp. 




3 

3 

ytxias. 

\\ 



3 

a 

iatyévvf- 

/*3 



i 

1 

. .OHT. 

4a 


cxcv 

1 

1 

ap. J. C. 

4i 



3 

3 


4o 

Ai^;^paios *. 


3 

3 


39 

iiévavèfiot. 



4 


38 

KaXXtxp*jièvi‘ 

CXCVl 

1 

5 


^7 



3 

6 


36 



3 

7 


35 



4 

8 


34 


(ACVII 

1 

9 


33 



3 

10 


3s 



3 

1 1 

Mi^èstot. 

3i 



.4 

1 a 


3o 


cxcv 111 

1 

i3 

ANAPXIA. 

39 



a 

> 4 


a 8 



3 

1 5 

yitOptSéivt (?) 

■»7 



4 

16 


36 


CXCl.X 

1 

'7 


3 5 



3 

i 8 


a4 



3 

*9 


23 



4 

20 


33 


ce 

1 

3 1 


3 t 



3 

33 


20 



3 

a3 

Tiff. KA. . . 

»9 



4 

34 


18 


CCI 

1 

35 

hoivpof. 

*7 



3 

36 

\v<rapêpot. 


' Kulrc lu r.iAXxr ft la a.wxv* oljinpiaUc. 

> Vers l'olympiade cmxxv; mémo époquo. 

^ Vers l'olvinpiade r.xci. 
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OlymptaJn. 

ADnèc% 

•p. J. C- 

Art boute» 
éponyme^. 

Uiympiade*. 

Auuev» 

•p. J. c. 

Arrbonie» 

éponyniet 


3 

»7 

Auoidêrtf. 

CCXl 

1 

65 

Af|p(Mr7paTo<. 


1 

j8 

Anpifrpiof. 


3 

66 


ccit 

1 


Ajtpo^dprts. 


3 

67 



3 

3o 

<WA?. . . 


4 

68 

» 


3 

3i 


CCX 11 

1 

39 



4 

3i 



3 

70 


CCIII 

1 

33 



3 

7' 



a 

3.4 



4 

7’ 



3 

3ô 


CCXIIf 

1 

73 



4 

36 

1 


3 

7 I 


CCIV 

1 

3? 

^oip?tT«Uxaa. 


3 

73 

4 


2 

38 

AI... 


4 

76 



3 

39 

IlvOaT’dpttf. 

CCXIV 

1 

77 



4 

4o 

kvTio^os. 


3 

7« 


cev 

1 

4 1 

noXûeuvot. 


3 

79 



a 

4> 

Zrlvftte. 


4 

80 



3 

43 

Aeû»p/d7rf. 

CCXV 

1 

8 > 



4 

44 

Seô^tÀos. 


3 

«3 


rxft 

1 

43 

kvrhcarpot. 


3 

83 



3 

46 



4 

84 



3 

^7 


CCXVI 

1 

85 



4 

48 



3 

86 


CCVtl 

1 

49 

àetfoipiXos. 


3 

87 



3 

5o 



4 

88 



3 

5 1 


CCXTII 

1 

89 



4 

5] 



3 

90 

àopejtapdt 

CCVlll 

1 

53 

Mnrp6i»pof. 


3 

9‘ 



3 

54 

XAP.. 


4 

9’ 



3 

55 

K "xXXtxpariSnf. 

ccxvm 

1 

93 



4 

56 

llup<Pi/.Of. 


3 

9 ' 


CCIX 

1 

37 

Kôv^v. 


3 

93 



a 

58 

OefiurToxAÿfÿ. 


4 

96 



3 

39 

Olpo^tXof. 

CCXIX 

1 

97 

ïlivg^uvoi Papy'tfT- 


4 

60 

Bdïfôof. 




ttOf*. 

ccx 

1 

61 

SpdtnXXos. 


3 

68 



3 

6 > 



3 

99 



3 

63 



4 

lUO 



4 

64 

• 

CCXX 

1 

101 

AtlStog ^exovvèof ^ 


' Ver» roiym|jiadc cciii : lloèvKtvof. 

* Vcrn PolNmpiaile ccvil : A/oA/o,»», Vers te temps : \oûxtot. 

^ Dans )c cours des olympiades ccx ou r.cxi : AAxc^v ou plutôt \dxù>v. 

* kpialuvy Ai?ftoxpdTi?( , r' siècle après notre ère. 

* Années 83 - 92 . 

* Aiinéc-s 97-1 1 1 . 

’ Années iOi -107 
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Olyinp<««ie». 

ap. J. C. 

ArchonlF* 

•poajfRK't. 

OI)in|!adrt. 

Aqmp«-> 
ap. J. C. 

Arrhonira 

èponyoïra. 


3 

103 


CCXXIX 1 

i3? 

Ho. AiA. (PiAé«$. 


3 

io3 


3 

1.38 

Ilpafs^dpcic. 



lod 


3 

1,39 

Tl. ^l*A. <t>Aaâ'ou 

cessi 

1 

1 OJ 




AcàysBévovs uios 


3 

1 oG 




kXxt€tdêy)S Uoia- 


3 

107 

rdioÿ loûXios k(X' 



xievs. 



108 

4 

1 io 





Clos Xrcipitvs. 

CCXXX 1 

i4i 


CGXXll 

1 

109 

A. Ovi^e»vAAiotf ïir* 

a 

1 4 J 




napjf^ot. 

3 

i43 



3 

1 10 


d 

i44 



3 

1 1 1 

A/Aio« À^piai'dr. 

CCXXXl 1 

1 43 

k^l>tap 6 s. 


à 

1 1 3 

3 

i46 

T /. <I>A.Ti.OAaoWou 

CCXXlll 

1 

1 1 3 




ÂAxi^ia^oti fjiàs 


2 

1 1 à 




kXxi€tdèvs» 


3 

ii5 


3 

■47 



à 

1 iG 

<I>A. MaHpetwoi 

d 

i48 





Â)(^(tpvevs. 

CCXXXII 1 

>49 


CCXXIV 

1 

* 17 


3 

1 30 



a 

118 


3 

1 3 1 

T. . . 


3 

**9 


d 

1 5i 



4 

1 30 


CCXXXIII 1 

i53 


CCXXV 

1 

1 a 1 


3 

■ 54 

Upa^yépes. 


3 

133 


3 

i55 

Hoir. i^eÔTtfiof. 


3 

133 


d 

1S6 



4 

1 ad 


IXXXXIV 1 

157 


CCX.WI 

1 

1 a5 


a 

i58 

T. Adp. 


a 

1 36 

lipéêrts krlixos. 

3 

iSg 



3 

127 

Méfxfwor. . . KoA«tf- 

d 

1 Go 




vijSev. 

OCX XXV 1 

161 

Méppiof M 


4 

1 a8 


3 

162 


CCXXVIl 

1 

139 

^opeuavàs 

3 

i63^ 

<I>iAi<37 


a 

i3o 

d 

i64 

Tl. KA. ApoxAfi- 


3 

i3i 






4 

i33 


CCXXXVl 1 

i63 

BckA. Mapepripos» 

CCXXVIII 

1 

i33 


a 

iGG 

ANAPXIA. 


3 

1 3d 


3 

167, 

SéÇroÿ <l>aAnprvr. 


3 

i35 

9 

4 

168 

TnPifios UoPTixiis *. 



i36 

IIo. A/A. B<6oéAAio$ 

ccxxxvn 1 

169 

ANAPXIA. 




Poô^s. 

a 

170 

<X>iAoxA^« 


* Années Vers celte époque : KA. KilaXot et AriftcKr7p<sToÿ. 

* tiilrc i’an 1 1 1 cl l'an i35 : <t>oupto< Hn^p6èà>pct. 

^ A/A. réA&M anterieur ^ reUe date. 

* Vers la même époque : ÂOiivôédtpoi. 

* Postérieur à iGi. 
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Aiture» 

.p.J.C. 

ArcliAMtrft 

r|ion]rmp 9 - 


Aiinrct 

ap. J. C- 

ArcboHl<*A 

rpoajfOi««- 


3 

.71 




3 o 4 




I 7 > ‘ 


CCXLÏI 

I 

3 o 5 


rxwsviii 1 

173 



9 

306 

fleirdpioe tlpdxXof 


2 

174 





Ayvov<rtof. 


3 

.75 



3 

307 

. . . \paStav6t *. 


k 

1 

.76 




3 08 


CCXXXI.X 

•77 


CCXLVIl 

1 

309 



a 

178 



3 

a 10 

r. Kwvros \p,spTos 


3 

'79 





MapttBcûvtot. 


\ 

1 80 



3 

31 1 

ANAPXIA. 

ccsi. 

1 

1 81 




3 1 3 

A. XovftpioeMffric? 


9 

182 


CCXLVIll 

1 

3|3 



3 

i 83 



3 

3 1 h 

^tovûatos A)»ap- 


K 

1 8'i 






cc\u 

1 

i 85 



3 

3 1 5 



a 

186 




3 ifi 



3 

.87 


CCALU 

1 

917 



\ 

188 



3 

3 18 


CCXLII 

1 

189 

T<€. KX. hpaêouas. 


3 

319 



a 

1 (JU 

K/. 



330 



3 


<l>i).dT£ipoÿ ^ 

CCI. 

t 

331 



ï 

■ 92 



3 

933 



i 

193 



3 

335 



a 

19 4 



à 

33 ^ 



3 

iij 5 


CCLI 

1 

335 




1 ijCi 

r. ^exoüir- 


3 

336 




3os\ 


3 

337 


COUJV 

i 

'97 




V 38 



a 

198 

OÀ. àtoyéws Ma- 

CCLIl 

1 

339 





paOekpiot. 


3 

a 3 o 



3 

'99 * 



3 

33 i 



6 

300 

<l>a. Xj3ov)(0f Se- 


4 

33 a 





poH^Üt MapaOa^ 

CCLllI 

1 

a 33 





t»;oe *. 


3 

a 34 


CeSLV 

1 

201 



3 

335 



3 

309 



4 

a 36 



3 

9 o 3 


CCLIV 

1 

237 



* Vers rolvmpiade ccwxvt : ht^atof \\shw>t Ap^uf. 

* Vers 191. 

^ Olympiade ccxuii. 

* ^a^Xoua'huvot y fin du 11 * siècle. — ÀjalïoxA'if* , ÀpiraAo*, k,va<^pd^eiTOf » 
U* siècle, 

^ Kiiviroos de l’année aoo. 

* Vers l’olvnipiade cr.\i.vi. 

’ \nnées aaS-aaS. 


-» 
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OtyuipiailM. 

ap. J. C. 

Archonte» ■ , 

UlTnpudM 

rponyme». ^ 

Annro» 

»p. J. C. 

Arclionlat 

éponyme*. 


î 

î 38 

KÀ. IlaTpoxAor 

3 

971 





Aafirrprvs. 

4 

279 



3 

a 3 ij 

K^tavôt. CCLXIII 

1 

a ?3 



k 

îio 


9 

374 


CCLV 

1 

lil 


3 

375 



3 

34 a 


h 

376 



i 

lÜ 

CCLXIV 

i 

377 



k 

a 44 


a 

378 


CCLVI 

t 

li 3 


3 

379 



2. 

a 46 


4 

a 80 



3 

a 47 

Axv^ixiaeôr. CCLW 

1 

2«1 



A 

a 48 


2 

383 


CCLVIl 

1 

3.^9 


i 

3 83 



a 

aSo 

<l>iAd^ 7 paTo« *. 

i 

384 



I 


CCLXVI 

1 

a 85 



4 

a 5 a 


2 

388 


CCLVIII 

i 

a 53 


3 

387 



2 

a 54 

* 

4 

388 



3 . 

a 55 

CCLXVII 

I 

389 



i 

a 56 


2 

ago 


CCM.\ 

1 

aS? 


3 

22! 



2 

a&8 


4 

393 



3 

aSg 

CCLXVill 

1 

ag 3 



4 

360 


2 

394 


CCLX 

1 

161 


3 

395 



2 

a6a 


4 

39Ü 



3 

aG 3 

CCLXIX 

1 

397 



4 

a 64 


a 

398 


CCLSl 

1 

aG 5 


3 

'99 



2 

a66 

Épévno# Ae^iirsof 

4 

3 oo 





ÉpfUlOt. CCLXX 

L 

3 oi 



3 

367 



36 o 

SiHay6p^s. 


i 

aG8 



386 

ÈpfuryévTft. 

CCLX 11 

1 

269 


Vers 4aa 

{{‘^eias. 


3 

370 






* Ces trois archontes, qui sont contemporains, doivent se suivre à pou d'an- 
lices d’intervalle. 

* \nnécs aSo-sSi. 

’ Années 159*360. 
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LISTE ALPHABÉTIQUE 

DKS 

AnCIIONTES POSTÉRIEIJKS À \.K CXXII** OLYMPIADE. 


Les archontes cHudiés clans l'Essai iic sont accompagnas tl'aucuii .signe. L'as- 
téris<|ue renvoie an ,Yourm« mémoire. Un double rrochcl indic{uo les pseudo-éjx)- 
nymes. 


Ây'a 9 oxXn«f i 3 a av. J. C. 

[AyaôoxATjf] , 47 * 4 oav. West.'. 

* \yaOoxArtSn II* sii'cle ap. J. C. 
Ayaaits, ni* siècle av. 

* kyaffias, anléricur à 63 av. 

Âyr/«ÿ, m* siècle av. 

* kyvôBeof, 1.47 av. 

AI 38 ap. 

kyphws; cf. kOrjvéi^pof. 
ndirAiof Aihos kSpiavés^ 1 1 1 ap. 

[Ho. AiXtof kêpt/xvos pour la deuxième 
fois]. Corsini, Philol. 2 supp. i 863 , 
p. 394. 

kOnvoSvpos kopérov 6 xai kypiicitaf 
iraïos, vei^ iü8 ap. 

* kBrivionr o Aiovucrcov, vers 196 av. 
[ÀOijvW], Corsini « temps de Syila. 
[A( 9 ûwid 7 ?#] , Neubauer. 

A. AiXtav 6 s\ cf. <I>Moira«so«. 

Aio>Jap, I*' siècle ap. 

Aio;fp«<o«, vers 4 o av. 

AiaypMv^ III* siècle av. 

* kÀéÇxpèpof, ado av. 

[AAxapime], Corpus, s 83 . 

*T.<bArf6co« T. 4 'A. ÀAxi&âdou oîôs kX- 
xt€idSvf* 1 46 ap. 

*T. Tf. <1>A. AeoxjOévovs viàs 

kXxt^taSjjs , 139 ap. 
kXuwvt voyez Aa'xâ»v. 

\kva.^ayôpas\ . voyez llpa^aydpa;. 
kvaimpâvns, 379 av. 
kvapyia, i 3 ap. 

' Catalogue de \Ve>lermanii; pour 


Av3p;i^tt, 16G ap. 

Arapy^ra, 1 69 ap. 

Arap;^Mi, 3 ■ 1 ap. 
kvOzaltiptos , 3 13 av. 

At'T<6'eo«, 1 4 o av. 

kv^lpayos^ fin de lVpo<pic maccdo- 
nienne. 

[.\i>T/o;^oÿ], Neubaucr. 

.\rT/xarpo<, antérieur a farclionte sui* 
vaut. 

ktrtiistnpoi veânepos, 45 ap. 
[ArT/varpoÿ], Meier, tempsde Caracaila. 
kvri^Xos k^tSratoff 343 av. 

* knoXfi^is cbiAoxpdrouc O/ov. vers 
5 o av. 

'.M. ioCXios Aire>X«]. C'orpiu, 379. ar- 
chonte des Knmolpides. 

* À xoXAc/dft’pof , temps de Sylla. 

[r. ioûXtos Koc^ior AiroAAivrio$] , ar- 
chonte éphèbe, C'orpii.f> 370. 

r. loi^iof Kdatof ksto/.Xupiof Xrefpievs, 
108 ap. 

[A«oAAe^rio«] , Corsini, 11* siècle ap. 
r. Kdatof kxoXXd>ptot ^reipttôs, 309 ap. 
kpyeiot kpytioo Tpixopûcrcos, 1 i 3 av. 
kpyetoi kpytiov Tp/xopv^ior, 113 av. 
Âpeior Aupitûvof llaiaptgof^ i 3 av. 
*.\pa$iavdv }AapaOo»ptof , 307 ap. 

* Apdvs, II* siècle ap. 

•.\p/<r 7 fli;^po#, 167 av. 

* kpialàtot , 63 av. 
kph 1 ap)(^of, i 33 av. 

tous les pseudo éponymes, voyez l’E^jcii. 


Digitized by Google 


— C5 — 


kptfflKÎént , .(lit. hfll. il. i 133. 
.Kpt/rlôèriftog , 3 I I av. 

[Ap<ff 7 /«»] , Corsini, trmps do Sjlla. 

* kpi9l6€ovÀos, 53 av. 

* kpf&lô^zvos , 67 av. 

* kpifilap vpea€vTspof. 

*kpI<r'/6Mf ptérepoe, i^jiiècie ap. 
Àpjt[eff/A(xo#] , ni* sitclc av.? 

*ÀpxûtAt»«, 11* «iècle ap. 

<I>X. Âpx. .of ^rsipievt, lU. 
k^ptPfêvf^ s6o av. 

KX. k^^iai'dt [ïas'tptevs, 1 ’^3 ap. 
kp^f^éÀaott III* siècle av. 
d>X. À9xXT|xia3);ÿ , a 4 i ap. 
kre^tapof , Hs. 
krIaXog, rè^ne d'Adrien. 

[AT7i*of] , Corpus, 383 . 
k)(iuog, 197 av. 

*A^^iai»d«, 3 3 p ap. 

hortdog. Go np. 

Ti^. KX, BpaSoijds kiltHos McipaOccpiog , 
189 ap. 

raXXini'dÿ, 360 ap. 

AfX. TéXM!, antérieur à 163 ap. 

[r«p. . .], Essai. 

*rXa[v*ix»o«] . ni* siècle av. 
rop^/a«, 380 av. 

TopT-oiro*. R.s. 

Arivd^iXof , 40 ap. 

Uo.Èpippiog ^é^imos kppztot, sGGap. 
Anpifrpio«, 1 37 av. 
àrtpi^Tptog , 38 ap. 

AnpoxXiyc, 378 av. 
àktipoKpaTtif , i*' siècle ap. 

* Aifpd<r 7 paTo$, 189 av. 

^ppà^patof, 65 ap. 

àv(iàts1 paro* }lvtpaûu>vtos , vers le règne 
d'Adrien. 

Anpox^P^^* ^9 ^P* 

Inpox^*, Rs. 

«I>X. àtoyépiis Mapadtâxfos. 198 ap. 
^lôypitxoty 3 64 av. 

^toSupos, a 5 ap. 

' (^Uiogue Ru>M>pouios. 


AioxXnf. 187 ov. 

AioxX:^;, Kv^a^eaiebÿ, 347 av. 

AioaXilf; AioxXéou$ , vers la cxxvi* olv mp. 
AioxÀn^^ 57 av. * 

^topéêùtv, sGs av. 

*AioxuVfo$ .époque macédonienne. 
àtopfjtriosô pcxi flspé^ovop, ap. 1 73 av. 
^topiiatog ô pexà Avx/axov, 7 av. 
Aio»»vcnoÿ, é|K>qne il’Adrien. 

Avp. àtovvctos Ks>X/xirov Aapxrpei);, 
épo(|ue aatoniiie. 

.Adp. ^topvaiof Tov ^topvaiov k^appeCs , 
3 1 4 ap. 

StopvaôSupof , 53 ap. 

Aidrtpoÿ, 386 av. 
hôxipot , h av. 

Aii^mo«, 388 av. 

Ai0v»> II* siècle ap. 

Aopcmvdf, 90 ap. 

*KX. Aoprriaxdtf, 1 39 ap. 

* kua^^poienof» 11* siècle ap. 

*È»ixX^«, I 27 av. 

Êvixp<ST7?f, Essai, p. 121. 

Ëp7oxXn«, I 38 av. 
kpyo^dpns aSo av. 

* P^ppoyépift, 261 av. 

* ÈpfsoyévTjs , 386 ap. 

M. OuXx. Rv^iWoÿ, 11* siècle ap. 
K^^ovXo«, vers l'olymp. cxxvi. 

*Küy <spos, • 1 9 av. 

[RC^a^Of]; cf. le précédent. 

Eùepyéxns FlaXAni^céf, Rs. 

EvOias^ 38.4 av. 

[Ë^oiofjf Rossoponlos; cf. KéOiaf. 
dpx- n. 8. 109. 

*Ev%6Xzpos, époque <lcs Ptolémées. 
Eù^lXmos Upo€aXi<rtof , 346 av. 
Pj(^tKpdrnf, 1 1 7 av. 

Zifp&ïv, 54 av. 

Ziivcpp, 4 a ap. 

Zâ^po$ Aixoiov He?4TcO$, 196? av. 

TipoxpdTouÿ , début du v* siècle 
après notre ère. 
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i\Xt 6 è(ûpoi, Rs. 

ÙpixxÀeièjti ^ vers la ci.xvi* olympiade. 

K A. l 1 pflLxAei^T?« MeAmv$, i6â ap. 
ÙpdxXettos ÀOpoi'Cvc, 3^5 av. 
Hp^xAriTof ,111 av. 

ApsxAeiroc IIo(7ei^<ir«ov, .vtraU'^ épo- 
nyme, n" 27, note. 
tlpoSorot, Hs. 

60 av. 

I^pe^itf 6 niT^evf, antérieur au sui- 
vant. 

KA. ilptûSm Àt 7 ixos, 136 ap. 

BéeAAor? Ess<ùt p. i 33 . 

[©««T'évif*] » ('^orsini. 

[T<€. KAoû^ior 0 efUtf 7 oxAn« BT)ffaieé«], 
Corsini. 

0epi97oxArfr, 58 ap. 

0 <o^aipMnr, G av. 

Seowti&nt% papiers de Foiirmont. IV, 

8 . 

[ 0 ad«op«or 0 aAdpoti IIaMix<evr]. 
üoiv/AAior 0 edTipo« Sovs>iev«, tS 5 ap. 
*Se 60 rfpot, 61 av. 

0ed^tXoc 0/ov, a 5 t av. 

0e<^iAor, A 4 ap. 

0 epa/Ao;i^a« , 389 av. 

Bieop^ Essai t p. 1 s 3 . 

[Bpd^AAoej, Koinanoudis, temps de 
Claude. 

0p3^AAor,Gi ap. 

(ivpo)(épfts 1 1" siècle av. 

ida^p, I 3 5 av. 

tdffùfv ô n^'AuxAciTOv, 131 av. 
\à(S(av à pcTs AïoTipop, S av. 
idff^p ô perd Maxpîpop, Ks. 1 1 7 ap. 
[Ixécrior], Corsini. 

IcaTof, 385 av. 
iatyépvf, 2 nv. 
la^ôpixof} cf. Scvrixo«. 
iaô^pffof <Z>Atievr? 

KaAapi&rv, Rs. 

KotAAids A^T'eAn^rt', Essai, p. tsA- 
KoAAixpaT/^nf « 38 av. 

KaAAixpaTi^f;r, 55 ap. 

Ka>Ai^n^r?t, époque inarédmiienne. 


*KaAA/i 77 pafor, suj av. 

[KaA^i^'rnr], Essai. 

KsAX/i^pûÿt* ô «pr<7^vrepoÿ, temps de 
Seplimc-Sëvère. 

Ks/X/i^p&v ô veuTspof, {wslérieur au 
précédent. 

Aup. KaAAi^paiv ô xoi <l>poure(xor , Essai , 
p. I a 5 . 

KiAAiÇûv, 58 av. 

* Kaff/rwi*, vers 183 ap. 

*K-imaj»dr, 328 up. 

r. lodXioc Kdaios Srctpievs, to8 ap. 
Ké€pi(, R5. 

KifMov, a 83 av. 

KAedpa;^oc, vers la cxxvui* olympiade. 
*rdior KbixTo« KAe. .. MapaOûvios, dé- 
but du 111* siècle ap. 

Kdvfiiii', 07 ap. 

[Ka?v<77aeT;xor] , Corsini. 

T. Kovtpptof yiâ^ipos A^rouViof, époq. 

antonine. 

KopynAiavor. id. 

* KTi7<TixpdTHS, ig 5 av. 

AdxaM>, vers 63 av. 

Avp. AauJiXjavdr, 347 ap. 

*\evxios, 5 q uv. 

[.\edxior Toû Bou/oiov iTvdp;^ou], Cnr- 
sini. 

AeùipiSnf, 43 ap. 

Asu^dpvs IlciXAnxevr, 35s av. 

Aiipoioc, i 38 av. 

Aodxioc, veni l'olymp. ccvn. 

Avxi< 7 xor, 8 av. 

Avxopn^itr, vers Tolynip. eexxw. 
AvatisSnt, 37 ap. 

KA. .\v9(ddfrr, fin du 11* siècle ap. 
ApatOtiirje , époque macédonienne. 

[Tl. îovAio^ Mixep], Corsini. 
Moxpeîror, 1 iG ap. 

M. BaXépio( MofiepTÎvoÿ MapaOuvios, 
i 65 ap. 

Méppior . . .^pov KoXâixn^ri', 137 ap. 
Méppios évl ^(ppip Sôpixiot , I G I ap. 
Mévavèpos ^ 3 g av. 

MrirsxAfir, 382 av. 

McrexpsTiic Ott^cv, 3 1 1 av. 


I 

I 
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[Hcytxpt^TT?»}, Mein . 

Mei/o/rf;«, )35 nv. 

Mrf^eio;, 1 16 av. 

lo ap. 
i i ap. 

MnJetoÿ, la ap. 

* A. Nouf(^io< a I a ap. 

M»?»oj éi'îjtf, vem Tolymp. cc\Li. 
y\inp63(t)pos^ S3 ap. 

*î>oCptof MntpàScûpof So'jfffvfft entre 
1 I I et 1 3â ap. 

M»jTpt)(^difntf , T3oav. 

MiOpiiâm ^ iD ap. 

Nau<r/ar, ^ av. 

Nava<xp<iTT?r? Essai t p i ay. 
Neixifparo#? iW. 

[Ncoii^^s], /Vn7. XIÏ. 735. 

Ncdfia^^os? i(l. 

VtK^yopaf 6 «rpeff^t/rrpoc , antdrieur au 
suivant. 

Nixsydpixÿ 6 xes^epor, vers 485 ap. 
N/x^r^pof, i 43 av. 
fNtxapTTTor] , Gorsini. 

Nixdn?f , a4y av. 

Nix/ar HaTepov^ a8i ? av. 

N/xiar; cf. Mevex/n«. a8t av. 

Nfx/a», 3 00 av. 

Nix/ar Xtpa%i(àvoi Â6fu>veds, .3 av. 
Nfxd^n^f, i36 av. 

*N<xdp*;i^r«, lia av.? 

•Nixopseirr, iC4 av. 

ZtvoxXM^ i65 av. 

*<l>a. AsJov;^oc EevoxAi?$ }AapfxQ(J}vtos ^ 
300 ap. 

Eeroi^WM, vers l'olymp. c\xvi. 

Sévciiv Meppéov <PXueur, i*' siècle ap.? 

0/ed^(Ao£, 5y ap. 

ÔX^ior. vers l’olymp. cxwii. 
[Otîox/<yxof] , Corsini. 

lldpÇiXos, 56 inp. 

* Udmatvos Tapyi^tliot, 97 ap. 
Ilapâpovof, II* siècle av. 

*\\aatiiSrfi , 7oi av. 

*UTSt9(. tléluil (lu m* siècle a^. 


*Ti^. KX. fldirpoxXor .\ctpirrpeti< , iiii du 
11* siècle ap. 

lIefl 9 d^npo«, vers l'olymp. cxxviii. 
htvatos \^eie(av MeXired^, vers Tolymp. 
CCXVXVI. 

nXti<77au>o$ E^jxXeovs, antérieur aux 
lem])5 romains, 
riodvxixo;? 36 ap. 

UoXvaipot, 4 I ap. 

IloXéet/xTor, 277 av. 

Ilo/bxXeiTor, 133 av. 
noXé;^9ppo;, 52 av. 

Tteéior IlorTixdÿ Bri^oievr, 1 68 ap. 
lloasiivvtos, époipie macédonienne. 
*Jïp‘i^iyôp9t TeifioOéov Bf/pixios, i38 

ap- 

Up9^9yôpas MrXiTevr, i54 ap. 
*I!poxX»Jr» 1 1 4 av. 

[lIpd^y^sxTos], Corsini. 
r. ITeirstpior IlpoxXof AypovaioSt 206 
ap. 

llpoÇepfSrif , lit* siècle av. 

[npvXat^ni], Corsini. 

[Qpi^os], Corsini. 

Uv$a^ 6pas t 4 g ap. 
rtvO-ipixTot t 271 av. 

[ITvÔd^iipor] , cx.vvili , 3 ; ef. UnÛôênpof. 
IIvddxpiTOf Spricd'vof, époque macéilo- 
nicnne. 

f'oipnrdXxas . 37 ap. 

Ild». A/X. Ovi^ov'XXiotf PoO^os^ i30 ap. 
Koivtos Tpe€é).Xiof Pop2ot .\9pTTpeur, 
II* sièrie ap. 

£aXXov(77i9i'd« [AfojXtui'or <l>X'jevr, (iu 
du 11* siècle. 

^apaxiav, i34 av. 

^exoûpSos, 101 ap. 

r. l^X^/3iof '^exoùvSof [lâtXXnvcw, tg6 

ap. 

SrXevxos. vers iolymp. CLXxxv. 
ïéÇto<» 167 ap. 

à Kvxpdtov], Ikecklj. 

*^Cppa)(Of, vers rolyinp. cxxviii. 

^^X. STpvTîiip* 11* siècle ap. 

XTpàxdiv KaXXixp^Tovs Ai^u'vevi ^ même 
é|v>fjue que le pr écé-denl. 
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. Il* sit'cle. 2i|). 

78? av.? 

^«Mnpéirn^, dt'but riu ni* su‘cic av. 

<I>X. '^(ûtjtytvns llaAÀnvtfw, vers l'olymp. 
CCXL. 

X^$Kpétvt, 73 av« 

^cifoitii A^doù;i'oc, il* siècle ap. 

•TïtfiiiffiaVa^, (IiM)ut flu ni* siècle av. 
TaupiuKof, 11* siècle nv. 

*Tw;^ar^poÿ, i 84 av. 

*^ouipioi, lOi nv. 

^atèpof Z^^ov [TIa<ai'(Cv«] , temps des 
cmpiTCMirs syriens. 

[(l»4t Jepi»] , il l'atit lire <l><Xnriro«. 

, i^|>o(pic macédonienne. 
i 4 ap. 

II. AJXior McXiTCtiv, j37 ap. 

T. AiJp. OiÀi{p&)e i 5 H op. 

<l»iA 7 ro«, 321 ap. 

<t>t)nxTti 3 nf, époque macédonienne. 
*WAi»irof, 292 av. ^ , 


• k A.dn 7 nrao< ^•tSoC)(^oft fm du 11’ siècle 
ap.^ 

^ih^'JeiSiis UttpateiJt, i 63 ap. 
*Vt)-ta'!eiiv* <t>i/ao 7 e/ 3 ou Xieipaicvf, 18.^ 
ap. 

**I>iÀon/fjs , 170 ap. 

. . début du iii' siècle av. 

P<t>Aoeeâi'«, i(t, 

4 >iÀovainrci« Brtoaievf , dt‘but du 11* siècle 

T 

<T>iA</ff 3 we$ HV \iXtxvoit |H)slérieur au 
précédent. 

A. ^Aoal pxioe Ireipifé^, aSo 

T 

d'iAoTCiprx ApKeni 3 iipo’j hAtownos , 191 

T 

.\ouxiog 4 >Avo*Jio«'I>^auftav KuéaOrtvfuerif, 
rènne de Uoinitici). 

début du III* siècle ûv. 

<ï‘rA . . . 3 o ap. 

\apia(} tem]>.s mnciWlonirn? 

Xepi ... .^4 ap. 

4 
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